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LES CHOCS! DE L'AN 2000

Les défis de l'environnement

Le débat sur l'environnement «naturel» répond à l'une des grandes in-
terrogations de. notre temps. Débat aux mille facettes, il véhicule" des peurs
et des angoisses.

Les thèmes sont nombreux: explosion démographique, pollutions, oc-
cupation de l'espace, urbanisation, mutations de la campagne ou dénatura-
tion de la nature. Dans tous les domaines apparaissent des transformations
trop rapides et mal assimilées, des dégradations" irréversibles ou des per-
spectives de2 limitation et de2 tarissement des ressources alimentaires ou
énergétiques ...

S'il fallait caractériser le XXe siècle par un seul phénomène, on songe-
rait d'abord à l'explosion démographique. Au rythme d'un accroissement
actuel, la population du globe se situerait en l'an 2000 entre 6,1 et 6,7 mil-
liards dont la moitié vivra dans les mégapoles', dans un environnement hy-

3 b "per -ur anise.
Après celui d'une croissance démographique incontrôlée, peu de thè-

mes suscitent autant de réactions à travers le monde que celui des pollutions
ou de l'épuisement des ressources non-renouvelables". Certes les progrès
des sciences de la vie, les biotechnologies changent complètement la notion
même de ressource. La mise en valeur des autres sources d'énergie - nu-
cléaire, charbon, gaz, hydraulique, solaire, éolienne, biomasse, géother-
mique - permettrait de réduire la part du pétrole comme matière énergéti-
que. Et puis, l'an 2000, c'est la révolution de l'intelligence artificielle. In-
formatique, télématique, robotique au service de l'Homme.
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Et, pourtant, le progrès fait peur. Multiformes, les catastrophes écolo-
giques constituent de sinistres jalons dans la dégradation de notre environ-
nement. Dégradations évidentes, telles que" la pollution des littoraux, la
marée noire, les pluies acides, ou dégradations moins perceptibles, comme
la lente transformation de notre atmosphère, l'accumulation des gaz à effet
de serre au-dessus de nos têtes, les déchirures de la couche d'ozone strato-
sphérique. Faisant la «une» dans les journaux du soir ou discrètement évo-
quées" dans une communication scientifique, elles constituent indéniable-
ment le dossier à charge dans l'appréciation de notre essor technologique.
Dossier impressionnant, ouvert par les «écolosc", diffusé par les médias, il
envahit le débat politique.

II

Cal sur l'avenir,

Au seuil du troisième millénaire les hommes sont inquiets, ils guettent
les signes du temps. Ils deviennent sensibles au2 gigantisme, à2 la froideur
des constructions industrielles ou résidentielles en éprouvant des réactions
complexes de2 refus ou de2 fuite devant l'artificialisation excessive du ca-
dre de vie.

A notre époque, l'Ennemi qui s'oppose à l'évolution harmonieuse et
pacifique de l'humanité, ressentie comme une et solidaire, c'est le groupe
des quatre Cavaliers de l'Apocalypse moderne: la Dégradation de la Vie, la
Faim, la Guerre Nucléaire ou Biologique, la Mort.

Devant10 l'importance des seuils, le caractère inéluctable de certaines
limites et l'irréversibilité de certaines évolutions, il est évident que des
choix fondamentaux s'imposeront dans un avenir plus ou moins proche.
Ces choix ne seront pas sans" incidence sur chaque société dans ses rela-
tions avec les autres - car l'hypothèse de choix indépendants, parfois in-
voquée" dans le débat, n'est qu'une dangereuse utopie. Pour relever le défi
des problèmes globaux les hommes devront imaginer de nouveaux rites
collectifs. Un puissant effort d'invention technique, politique et morale est
nécessaire pour maîtriser les menaces, qui peuvent être mortelles des pro-
chaines décennies. Seule la foi dans l'Homme et sa destinée peut l'inspirer
et l'animer, afin que les civilisations vivantes de l'espèce humaine, embar-
quées dans le vaisseau spatial Terre, franchissent victorieusement les dan-
gereuses approches de l'an 2000.

a = traduit, reflète; 6CM, ypox 6, KOMM. 1.

263

Alena
штамп



TeKCT NQ 2
'.

LES CENTRALES PRENNENT DES RIDES

EDPannonce qu'une bonne vingtaine de tranches'' de 900 mégawatts
devront subir un grand lifting'. Mais dans l'immédiat ce sont les quatre
réacteurs «graphite - gaz» qui sont dans le collimateur". Leur arrêt serait
programmé à partir des années 90.

La coquetterie n'a rien à voir dans l'affaire, les centrales nucléaires, en
même temps qu'elles atteignent «l'âge adulte», redoutent l'outrage des ans
et ont besoin d'entretien. EDF qui vante l'excellente tenue de ses 6 réac-
teurs à eau pressurisée est amenée à envisager, plus tôt que prévu dans cer-
tains cas, un grand lifting pour les centrales de ce type les plus anciennes,
en particulier celles qui ont déjà tourné 70 000 heures. Une opération de
maintenance' lourde et «préventive» imposée par le vieillissement de cer-
tains équipements, dont on sait désormais qu'ils ne pourront pas tenir les
quarante ans de vie prêtés aux centrales.

"KO.MnaHUJl «3AeKmpllcllm3 àe C/JpaHc»; 66AOK.

KOMMEHTAPI1I1

OEmME BOIIPOChI

1. AurJIHIJ;H3MblBO 4lpaHIJ;y3CKHXTeKCTax.

AHrJIO-aMepl1KaHCKl1e 3al1MCTBOBaHl15Ioc06eHHO MHOrO'Il1CJIeH-
HbI B TaKl1X 06JIaCT5IX, KaK 3KOHOMl1Ka, TeXHl1Ka, KYJIbTypa, crropr
~standing,. staff, planning, brain-trust, brainstorming, handicap, gap,
Jet-set, fair-play, loser, leader, leadership, no man's land, label, re-
make, star, play-back, shooter l1 T. n.). Hnrepecrro, qTO aexoropsre
cnosa, Cql1TaIOlIJ,HeC5IaHrJIl1IJ:H3MaMl1,6bIJIH panee 3aHMCTBOBaHbIH3
Q)paHIJ:y3cKoro 5I3bIKa, KOTOpbIH, B CBOIO osepens, rroanaee 3aHM-
CTBOBaJIH3 aHrJIHI1cKOro 5I3bIKa HeKOTOpbIe M3 HOBbIX3HaqeHHH 3THX
cnon. TaK rrp0l13011IJIO, B QaCTHOCTl1,co CJIOBOMle choc. Hexoropsre
aHrJIl1IJ:H3MbI, Ha060poT, rrOJIyqaIOT nossre 3HaQeHHSI BO <ppaHIJ:Y3-
CKOMSI3bIKe. Hanpnvep, TepMHH lifting - KOCMemWteCIWfl onepauus,
«noàmnxctcai rrOJIyql1JI BO <ppaHIJ:y3cKoM SI3bIKe 60JIee llIHpOKHH
CMbICJI: 06H06/leHUe, OMO/lOJICeHUe, uoôepnusauus. Hepenxa cnyxaa
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06pa30BaHHSI OT aHrJIHIJ:H3MOBCJIOB B COOTBeTCTBl1l1C <ppaHIJ:Y3cKH-
Ml1 HopMaMH cJIoBo06pa30BaHHSI: doping ~ doper ~ dopage.

3a.n.a'Ia nepesonxnxa OCJIO)((H5IeTC5ITeM, 'ITO O.ll.Hl1aHrJIl1IJ:H3MbI
He HMeIOT <ppaHIJ:y3cKHX3KBHBaJIeHTOB,a npyrae - l1MeIOT. B TeK-
CTe noztxac MorYT BcrpeTHTbCSI l1 aHrJIHIJ:H3M, H ero <ppaHIJ:y3CKMH:
3KBl1BaJIeHT:cash - argent liquide inanuunue ôenieuï; software - lo-
giciel (np02pOMMHoe oôecneuenue 3BM); hardware - matériel, ordi-
nateur (annapamnoe oôecneuenue, c06CTBeHHO 3BM). TaK, aanpavep,
B TeKCTe NQ 2 BCTpeqaIOTCSITPH 6JIH3KHXrro 3Ha'IeHl1IO CJIOBa- aar-
JIHIJ:H3MbI lifting, .maintenance l1 <ppaHIJ:Y3cKHH:TepMHH entretien.
Ilpa nepesone B03MO)((HOsapsnpoaaaae: peuoum, metcytuuù peuonm,
mexuuuectcoe 06CJlYJICu6oHue.

2. llOBTOpeHHe npennoroe. Ilpennorn à, de, en 06SI3aTeJIbHO rro-
BTOpSIIOTC5Inpa O.ll.HOpO.ll.HbIX'IJIeHax. Ilosropeaae zrpyrax npenno-
rOB (pour, dans l1 zrp.) HOCHTCTHJIl1CTHqeCKHHxapaxrep. Cp.:

Les combattants de la paix et de la liberté. La lutte pour la paix et
(pour) la démocratie.

3. Ilpednuccsr rpexecxoro npOHCXOJK,ll,eHH5I.113 Hl1X HaH60JIee
ynorpeôarensaue rrOKa3bIBaIOT:

a) rrpeBOCXO.ll.HyIO, BbICOKYIO crerrens, 60JIbllIl1e xracurraôsr
xero-n.: méga-, macro-, hyper-, archi-;

6) MaJIyIO creneas, MeJIKMeMacllITa6bI, pasuepsr xero-rr.: hypo-,
micro-;

B) nonoôae, CXO)((eCTb:para-;
r) rrpoTHBorrOCTaBJIeHHe: anti-;
n) naxoxnenae BHYTPHendo-; cnapyxor, BHe - exo-.
Ilpa nepesone MO)((HOl1CrrOJIb30BaTb:
a) 3TH)((e rrpedmxcu: mégapole - Me20nO/lUC; hypothermique

eunomepuuuectcuù; microbus - uukpoaemoôyc; anti-héros - ütitnu-:
eepoü; endogène - snôoeennuü;

6) pyccxne rrperpaxcsr: hypersaturé - nepeuacuiuenuuù; hyper-
sensible - ceepxxyecmeumenutuü; antichar - npomueomantcoeuû;

B) onHCaTeJIbHbIH: aapaanr: méga-entreprise - «pynneüiuee npeà-
npusmue, npeànpusmue-eueanm: endogène - eusueaeuuü 6HympeHHUMU
npUttUHOMU.

Hnorna O.ll.HOl1 TO »œ CJIOBO MO)((eT nepeaomrrscs pa3HbIMl1
crrocofiaxnr: paramilitaire - nonyeoeunuü, eoeuusupoeaunuü; microor-
dinatei.Jr - uanan euuucnumenenas MOU/liHa} MUKpO-3BM.

Ilepe-racnenasre BapHaHTbI nepesona l1CnOJIb3yIOTCSIH npa nepe-
sone nperpaxcoa JIaTl1HCKOrO rrpOHCXO)((.ll.eHl1SI:super-, supra-, infra-,

• o. ~
maxi-, mnu-.
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4. IIpelPHKcbI sous-, sur-, sub-, non-. r
3TH nperpaxcsr nOKa3bIBalOT:
a) He.ll,OcTaTO'IHbIH, 60JIee HH3KHH yposens 'IerO-JI.: sous-, sub-;
6) HaXO)K.ll,eHHeBHH3y, non OKOJIO; rrO.ll,'IHHeHHOcTb, sropocre-

rreHHOCTb: sub-, sous-;
B) H36bITO'IHOCTb, KpaHHlOlO crerrens 'IerO-JI.: sur-;
r) rrpoTHBOrrOCTaBJIeHHe HJIH orcyrcraae 'IerO-JI.: non-.
ITpH nepesone HCrrOJIb3ylOTC5I:
a) pyccxae nperpaxcu: surexploitation - ceepxsxcnnyamauus;

surproduction - nepenpouseoàcmeo; subconscient m - noôcosnanue;
non-ingérence - neeuetuamenscmeo; non-aligné r: lie,lJPucoeàuHueUluu-
CH; sous-alimentation - neàoeôanue; non-renouvelable - ueeosoônoe-
JlJleMbIU;

6) 3aHMcTBoBaHHbIH rrperpaxc: subarctique - cyôaptcmuuectcuû;
subcontinent - cyôxonmunenm.

B) orrHCaTeJIbHbIH BapHaHT: non-tension omcymcmeue uanps-
»cennocmu.

5. Ycesenae CJlOBB H3~IKe npeccsr.
yce-renae HJIH coxpaurenae CJIOB KaK CTHJIHCTl1'-IeCKHHnpaexr

M5I npananua rexcry 60JIbWeH Bblpa3HTeJIbHOCTH .nepecrax 6bITb
arpaôyrov paarosopnoâ pe-rn H 'IaCTO HCrrOJIb3yeTC5I B rrpecce:
écologistes - écolos, socialiste - socialo, intellectuel - intello, profes-
sionnel - pro, prolétaire - prolo, manifestation - manif, projecteur -. "

projo.
ITpH 3KBI1BaJIeHTHOM nepenone CTHJIHcTH'IeCKHH 3<p<peKT, KaK

rrpaBHJIO, Tep5leTC5I. O.ll,HaKOB OT.ll,eJIbHbIXCJIyqa51x B pyCCKHX TeKCTax
coxpamenaoe cyuiecraurensnoe KaJIbKHpyeTc5I C nocnenytounoa
pa3'b5lCHeHHeM CMbICJIa: des provos - «rrpoBo» - npoeotcarnopbi.

6. Ilepeaon BHyTpH5I3bIKOBbIX 3aHMCTBOBaHHH (noenaoe neno,
MOpenJlaBaHHe), CM. ypox 11, KOMM.3..

IIo CBoeH 3THMOJIOrHH MHOrO'IHCJIeHHbIe 3aHMCTBOBaHH5I H3
cepep soetmoro nerra H MOperrJIaBaHH5I BOCXO.ll,51TK pa3JIH'IHbIM srto-
xaa: K aHTH'IHOH HCTOpHH: une levée de boucliers - npomecm, e03My-
tueuue, HeZamUeHQJl peaxuusi (rrO.ll,H5ITMellI;HTOBpHMCKHMH JIerHOHe-
paMH 03Ha'IaJIO HerrOBHHOBeHHe npnxasy); K cpenaesexossro H B03-
pcxnemno: entrer en lice - ecmynums e ôopsôy, e cnop, e copeenoea-
Hue (lice - ôapsep, OrpaHM'IHBaBlliMH MeCTo CXBaTKI1Ha pbIUapCKHX
rypnapax); K COBpeMeHHOM srroxe: tous azimuts - a) UlUpOKUU, ece-
cmopOHHUU, unoeooôpasnuü; 6) no eceu nanpaeneuunu, eo ecex oônac-
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msx (rro aHaJIOrH C eppaHUy3cKoH KOHuerrUHeH 060POHbI «rro BceM
a3I1MyraM» KOHua 60-x ronos).

BOT nexoropsre H3 HaH60JIee yrrorpeôirrensxstx 3aHMcTBoBaHHM-
MeTaepop:

A. Boeaaoe neno: tirer à boulets rouges sur qn - noôeepeams pesxoü
xpumuke, nanaàtcau; cheval de bataiIIe L-. enaenuü «osups, U3AI06JleH-
nuîi apeyuenm; A106UMaJl meua, «KoHeK»; avoir (prendre) qn (qch) dans
le collimateur - àepocams «noà npuuenou», «Ha uyuuce»; fer de lance -
yôapnas cuna, «eeapôus», «xpaca U eopôocmi»; faire long feu - npoea-
numscs, 3aKOH"lUmbCJl neyàaseü (0 nnanax, rrpoexrax).

B. Mopennaaaane: mettre le cap sur - essms xypc Ha, nanpaeums-
CH; franchir, dépasser le cap de - nepeümu py6eJIC, àocmuus KaKOèO-Jl.
ypoeus; figure de proue - eôoxuoeumens, uenmpanutan tpueypa, nuôep;
perdre la boussole (la tramontane), être déboussolé - ecôumscn c xypca»,
pacmepsmscs, ôum» ôesopuenmupoeannuu, nomepsms opuenmupoetcy;
raz-de-marée - nannue, «nomotc»; pacnpocmpauenue.

7. 060pOT ne pas être sans + infinitif (substantif).
Ce choix ne sera pas sans incidence sur l'avenir du projet.
3TOT BbI60p He MOJICem He otcasams eAUflHUJl (06513aTeJIbHO OKmKeT

BJIH5IHl1e)Ha ôynyutee naaaoro npoexra.
CO'IeTaHHe ne pas être sans C HHepHHHTHBOM, npnnararensnsra

HJIH OTrJIarOJIbHbIM cynrecraarensnsnt 0603Ha'IaeT CH5ITHe B03MO)!(-
HOH orosopxa H MO)!(eT rrepeBO.ll,HTbC5I(masoce) U.. , He npeuuuyn, He
MOJICem He, HeJlb3Jl He, He JlUUleH.

3KBHBAJIEHThI

8. Tel - npanararensaoe H MeCTOHMeHHe.
Tel que - TaKoH KaK
Un tel - TaKOH, rrO.ll,06HbIH
Tel (tel ou tel) - TOT I1JIHHHOM
Tel (tel et tel + cYU/,.) - H TOT H .ll,pyroH' .
Tel (croire tel, considérer comme tel, en tant que tel, tel est mon avis) -

TaKOBOH
Un tel (monsieur un tel, 'madame une telle) - TaKOH-To, HM5IpeK
Tel (partir tel jour, à telle heure) - TaKoH-To
Tel un (le, la) - nonoôno, CJIOBHO,KaK'

• Tel quel - B TOM xœ sune, COCT05lHHH,6e3 H3MeHeHHH
A tel point que - no TaKoM creneau
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9. Evoquer, invoquer. 3nr nsa rnarona nOJIY'fI1JII1 llII1pOKOe
pacrrpocrpatrenae BO <ppaHlJ:y3cKoM nOJII1TI1'IeCKOMpe-nr. Évoquer -
ecnouuuams, nanouuuams 0 «eu-n.; nocmaeums, sampouyms eonpoc;

tcocuymscs «eeo-n.; invoquer - CCbUWmbC51Ha umo-n.

B HeKOTopI,IX KOHTeKCTax o6a rJIarOJIa no cnoesry 3HaqeHI1IO
MorYT cosnaaars, nOCKOJII,Kyccunamscs Ha umo-n. 6JII13KOK HanOMU-
nams 0 ueu-n.

,
10. Devant. DOMI1MO csoero 06I,lqHOro 3HaQeH'I1Hnepeà, cnepeôu

11T. n. 3TOT npezinor 'IaCTO ynOTpe6JIHeTCH B nOJII1TI1QeCKOMpeQI1 B
I1HI,IX3HaQeHl1HX11nepeBOJl,I1TcH:

a) nepeô JlUlI,OM «eeo-n. (CI1HOHI1M-'- face à): devant le danger;
6) BBI1Jl,y,Y'fI1TI,IBaH'ITO-JI. (CI1HOHI1M- vu): devant l'urgence de

cette tâche.
Ilpa Onl1CaH1111BbIcTynJIeHI1M MO)l(HOrrepesecru Jl,OCJIOBHOI1JII1

I1CnOJII,30BaTI,COQeTqHI1H:Ha coôpauuu, Ha saceôanuu. Hartpmrep:
Il a pris la parole devant un nombreux public.
OH BI,lcTynl1JI nepeô MHOrOQI1CJIeHHOMaYJl,I1TOpl1eM.

YIIPA)KHEHMJI

1. Ilepeeeôume npeànooceuun, coôepxcatuue aH2JlUlI,U3Mbl (KOMM. 1):

1. C'est un type complet du self-made man, ayant conquis sa place
dans les milieux d'affaires. 2. Face à un tel challenger, l'actuel président
fera figure d'un centriste. 3. Pas d'interview ni d'invitation à débattre de ce
sujet explosif. Un black out total sur toutes les radios. 4. Les artistes de va"
riété conviés à l'émission chantent désormais «en direct» car le «play-back»
est proscrit. 5. Cet homme politique joue toujours le fair-play, même avec
ses adversaires les plus implacables. .

II. Ilepeeeàume cnoea C npetpuxcauu 2pe'leCK020 npoucxoxcàenus
(KOMM.3):

Parapsychologie, microcomposant, hypermarché, hypoallergique, anti-
inflationniste, macro-économique, para-officiel, archiréactionnaire, archi-
comble.

III. Ilepeeeôume cnoea C npetpuxcauu SOUS-, sur, non-, sub- (KOMM. 4):

1) sous-développement, sous-consommation, sous-emploi, sous-
pro~uction; 2) suralimentation, surarmer, surabondance, surpopulation;
3) Etats non-engagés, non-engagement, non-pesanteur, non-discrimination
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entre les travailleurs masculins et féminins, non recours à la force;4) activi-
tés subrégionales, pays subsahariens.

IV. Ilepeeeàume npeônoxcenun (KOMM. 6): ,
1. La levée de boucliers provoquée par les mesures gouvernementales

en matière d'éducation déborde largement la cadre des' instituteurs.
2. L'enseignement' privé est un autre domaine où la droite et la gauche
s'affrontent à boulets rouges. 3. L'auteur obsédé par la haine des stéréoty-
pés, fait flèche de tout bois pour étayer sa thèse: les idées des Britanniques
sur les Français sont archi-fausses. 4. Dans le collimateur des réquisitoires
des jeunes: la guerre, l'injustice et l'ordre établi. 5.Le candidat dela gau-
che avance vent dans le dos et à toute allure sur les positions de. ses adver-
saires. 6. Une cOncurrence tous azimuts entre les compagnies pétrolières
s'exerce tant sur le territoire national qu'à l'extérieur.

V. Ilepeeeàume, 'UCnOJlt,3y51cneàytotuue eupascenus: tous aziinuts,cheval
de bataille, faire long feu, figure de proue, changer de cap, fer de lance.
1. PI1CK, cBH3aHHI,IH.C <pyHKll;110Hl1pOBaHl1eMaTOMHbIX3JIeKTjJo-

CTaHUI1M,- 3T02JlaeHblU apeyueum Jl,BI1)1(eHI1H«3eJIeHI,I)(» B nOJIeMI1-
xe co CTOpOHHI1KaMI15[Jl.epHOM3HepreTI1KI1. 2. Kopnycy 6I,ICTpOro
pa3BepTbIBaHI1H (corps d'intervention rapldejorsonarca B 3TOM apMI111
pOJII, yàapnoü cunu. 3. Illnpoxoe nparaenemre 3BM (les ordinateurs)
e p03IlU'lHbIX abepax npnaezter K 2000 rony K. npaKTI1QeCKI1 nOJIHOM
I1H<popManl3aUI1I1 (informatisationj) oômecrsa. 4. Bee yCI1JII1HCnaCTI1
npenrtpnanre OT pasopenaa (faillite}) He ôanu HUKQKllX pesynsmamoe.
5. BBI1Jl,yHe6JIaronp11HTHOH. '3KOHOMI1QeCKOH.KOH'bIOHKTypI,Irrpasn-
TeJIbCTBO6bIJIO BbIH~eHo usuenums «ypc. 6. 3TOT' mrcarens HBJIH-
eTCH uenmpanutoü rjJU2ypOU nonoro nmeparypnoro TeQeHI1H.

VI. Ilepeeeôume npeàJlOJlCeHÙ51C oôopomou ne pas être sans, .. (KOMM. 7):
1. La pollution de l'environnement n'est pas sans inquiéter l'opinion

mondiale. 2. La proposition d'élargir la coopération entre les deux universi-
tés n'est pas sans intérêt:

VII. Ilepeeeàume, UcnOJlb3y51o6opom ne pas être sans ... (I(.OMM. 7):
1. 3arpH3HeHl1e arxoopepsr BpeJl,HbIMI1 XI1Ml1lJeCKI1MI1'tleme-

CTBaMI1 (substances f pl) He MOJ/Cem He OTpa3l1TbCH Ha 3Jl,OpOBbe
JIIOJl,eM. 2. B Jl,OKJIaJJ,e, nOJl,rOTOBJIeHHOM(rédiger) He3aBI1CI1MbIMI1
3KcnepTaMI1, ecms onpeztenemnre HeJl,OCTaTKI1.

VI If. .Tlepeeeôume npeànoxcenun (KOMM. 8):
A) 1. Tel un boulimique, le complexe militaro-industriel mord à belles

dents dans les programmes sociaux. 2. Il vit toujours seul, tel un ermite.
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3. Ce livre est un chef-d'œuvre: les cntrques le considèrent comme tel.
4. Cet équipement est obsolète, mais tel quel, il peut encore servir. ,.'

fi) 1. Iloôoôuo XI1W:H11KY, 3Ta <pHpMa nO)IŒpaÙ CBOHX KOHKY-
peHTOB. 2. Tatcue nepHOLl,H'-IeCKHe 113L1,aHH5I,KaK «MOHLI,» H «MoHLl,
Ll,HnJIOMaTHK», yziensnor ôonsuroe BHHMaHHe rJ!06aJIbHbIM np06J1e-
MaM. 3. Iloôoônue 3a5IBJ1eHI15IHe MorYT He BbI3BaTb nporecr unrpo-
KOH: 06w:ecTBeHHocTI1.

IX. Haüàume 3K8118aAeHmbl cneôytotuux eupascenuù:

Tel maître, tel valet. Tel il fut, tel il demeure . .Telle vie, telle fin. Tel ar-
bre, tel fruit. Tel père, tel fils. Tel fait la faute qu'un autre boit. Tel rit au-
jourd'hui, qui demain pleurera.

X. Ilepeeeàume 8 tconmexcme CJ108a(KOMM. 9):
1. La Déclaration de la Conférence des Nations Unies sur l'Environ-

nement et l~ Développement tenue à Rio de Janel~o a été invoquée à
plusieurs reprises lors du débat télévisé consacré au problèmes écologiques.
2. Dans son discours le représentant des «verts» àévoqué le problème des
pluies acides. '

XI. Ilepeeeôume (KOMM. JO):
1. Ilepea J1HIJ,OM3K0J10rn '-1eCKOH: KaTaCTpO<pbI He06xoLl,HMO npn-

H5ITHe CpO'lHbIX Mep He TOJ1bKO B perl10HaJIbHOM, HO 11 B Ml1pOBOM
MaClllTa6e. 2. Bsrcryrtaa Ha I'enepansaoü Accavônee, npeLl,CTaBHTeJ1b
MaJIl1 06paTHJ1 BHI1MaHHe Ha cepseansre np06J1eMbI, C KOTOpbIMI1
CTaJIKHBaIOTC5I CTpaHbI CaxeJ15I.

XII. Ilepeeeôume, ucnonssys nexcuxy CJ108apJlK ypoxy:
1. rIpaBHTeJ1bCTBO J1HLI,HI1 CTpeMI1TC5I rrpnane-n, BHHMaHHe

(sensibiliser) 06w:ecTBeHHocTI1 K np06J1eMaM oxpaasr oxpyxaiouieâ
cpezrsr B pernone IOro-BoCTO'lHOH A3I1H. 2.' 'B Ll,OKJ1aLI,eKOMHCCHH
rOBOpI1TC5I, 'lTO Konrpecc CillA nonxcen npOLl,eMOHCTpHpOBaTb IHa-
J1H'-IHe o6w:eHaIJ,HOHaJIbHOH nOJ1HTHKI1 B 06J1aCTH.MepHoH' sneprern-
KH. 3. KHCJ10THbre Ll,O)K):(H,napHI1KOBbIH 3<p<peKT, 030HOBhIH CJ10H -
TaKOBbI OCHOBHble sonpocsi nOBeCTKI1 Ll,H5I Me)K):(yHapOLl,HOH KOH<pe-
peHIJ,HH, OTKpblBllleH:C5I B MOHpeaJIe. 4. OCHoBHble Ha CerOLl,H5I HC,;"
TO'lHHKI1 3HeprHI1 Ll,J15I'leJ10Be'leCTBa - 3TO TaK naasraaevsre HeBO-
306HOBJ15IeMble BHLI,bI TOnJ1HBa: yrons, nedrrs, ra3.5. OnaCa5ICb He-
O)KI1L1,aHHbIXH naryônsrx nOCJ1eLl,CTBHH.lVl5I oxpyxaiouteâ cpensr, PM
3KOHOMI1CTOB BbmBl1raeT HLI,elO HyJ1eBOrO 3KOHOMI1'-1eCKOrO pOCTa.
6. Ycrapenuree oôopynoaanne npeLl,npH5ITI1H - OLl,HH 113 I1CTO'lHI1KOB
3arp5I3HeHH5I oxpyxaiomeâ cpensr.

270

,1 CJIOBAPh

environnement III oxpyxcarouraa cpena;
protection de 1'- oxpaiia oxpyxaioiueü
cpensr

écologie / 3KOJJOrHH; écologique.oxono-
rH'leCKI1H; i écologiste, ni 3all.{I1THI1K
OKp}')K31Oll.{eH cpensr, (<3KOJJOrI1CT'>
mouvement écologiste ,o:BI1)!(eHl1eB 3a-
ll.{I1TYOKp}')K31Oll.{eHcpensr, ,o:BI1)!(eHl1e
«3KOJJOrI1CTOB'>,«aerreasre»

croissance / pOCT; la -"économique,dé-
mographique, - zéro,3I\1oHOMH'leCKHH,
,o:eMorpaq)J1'leCKI1H, HyJJeBOH pOCT

ressources/pl pecypcsr; les - matérielles,
naturelles, renouvelables, non-renouve-
lables, en main d'œuvre Marepl1aJJbHble,
npaponasre, B0306HoBmleMbI~, HeBO-
aoôxoanseasre, rpynoasre pecypcu:

énergie /3Hepr:J1.fl'; source if d'"" ·I1CTO'lHI1K.
3HepfHH; 1'- nucléaire,solaire, ·éolienne,
géothermique, marémotrice, de biomasse
HnepH3H, COJJHe'lH3H, BeTPHHaH, rrpl1-
JJI1BOB11OTJJHBOB,6HoMaccbI 3HeprHH

informatlquej uarpopvarnxa
robotique / po6oTOTeXHI1Ka
pollutionj aarpaaaemre (cpensr); polluer

3arpH3HHTb; polluant m rrOJJJJIOTaHT,
3arpH3H~TeJJb (aeurecrao); pollueur m
3arpH3HHTeJJb (JJI1UO, npennpierme
11 T. ,0:.); principe «le pollueur paye»
npnauan «3arpH3HI1TeJJb IIJJaTHT»

couche f d'ozone 030HOBbIH CJJOH
pluies/pl acides KI1CJJOTHble,o:O)!(,Q11
effet III de serre rrapHI1KOBbIH 3epepeKT
centrale f (électrique) 3JJeKTpOCTaHUI1H;

la - atomique, thermique, hydroélec-
. trique aTOMHaH, TerrJJOBaH' 3JJeKTpO-
CTaHUI1H, rH,o:p03JJeKTPocTaHUIŒ

équipement(s) III oôopynoaanne; le
vieillissement, l'obsolescence de 1'-
crapenae, 113HOC oôopynosamra;
l'endurance, la longévité de 1'-
,o:OJJroBe'iHOCTb oôopynosanaa; la du-
rée de vie, durée de service de 1'- CpOK
CJJ)')K6bl oôopynoaaaaa: l' - vétuste,
obsolète ycrapesuree oëopynoaanae

combustible m TOrrJJI1BO; le - solide, li-
quide, minéral (fossile), gazeux rnep-
noe, )!(I1,o:Koe,MI1HepaJJbHoe (ncxonae-
Moe), raaooôpaaaoe TOIIJJHBO

carburant m ropioxee

YpOK 23
TeKCT NQ 1

mOEAJIbHbIE n'POEJlEMbI 11 COBPEMEHHbII1: MI1P

B aaum Ll,HH3 nOH5ITHe «rJ!06aJIbHbIe np06J1eMbI» npo-nro YTBep-
Ll,HJ10Cr:;aB Me)K):(YHapOLl,HOMJ1eK'CI1KOHe, BKJ1IO'-Ia5I4pe30J1IOIJ,I1H bOH,
a TaK)Ke B MHpOBOH nOJ1HTHKe 11 npaKTI1'leCKOH Ll,e5ITeJ1bHOCTHrocy-
Ll,apCTB. B 3TOM 3HaMeHHH BpeMeHH6 Ll,OKa3aTeJ1bCTBqB3aI1M03aBI1CI1-
MOCTI1B naurero Ml1p·a. Ilo csoexty xapaxrepy" rJ106aJIbHbre rrpoône-
MbI BbI3bIBaIOll1l1e 3aKoHHoe5 6ecnOKOHCTBO Me)K):(yHapOLl,HOrO co-
06~ecTBa, pa3J1I1'-1HbI: oryrpoasr! anepnoro càMoyHI1'lTo)KeHI15I Ll,0
onaCHOCTI11 3K0J10rl1'leCKOH: xaracrporpsi l, OT pacryutero paspsma
Me)K)J,y «6oraTbIMI1» 11 «6eLl,HbIMH» CTpaHaMI1 Ll,0' nepCneKTI1BbI HCTO-
w:eHI15I CTapbIX 11He06xoLl,HMOCTH HOBbIX I1CTO'-lHI1KOBsneprna.
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O.n;HaKO, KaKOBbI 6bI HJ1 6bTJIJ11lKOHKpeTHble pa3JIWlJ151, rJI06aJIb-

nsre rrp06JIeMbI MMelOT MHOrO 06Ill.MX 'fepT. Mx 06Ill.MM 3l-!aMeHa-

TeJIb
e

- J1.n;e51BbOKJ1BaHM5I scero 'feJIOBe'feCTBa, a HelK OT.n;eJIbHoM ero

'faCTJ1, KaK
3

3TO He pa3
6

6bIBaJIO B MJ1pOBOM MCTOpMJ1, XpaH5IIll.eM rra-

M51Tb 06 06JIOMKax
I1

nornôurax L(I1BMJIJ13aL(MM.3TJ1 rrp06JIeMbI oôse-

.n;MH5IeT eure J1 TO, 'fTO OHJ1 OTpa)l(alOT cosoxvnnoon, Hay'fHO-

TeXHM'feCKJ1X, COL(J1aJIbHO-3KOHOMJ1'feCKMX J1 MOPaJIbHO-3TJ1'feCKMx

<jlaKTopOB. B <jlJ1JIOCO<jlcKOM rrJIaHeK MX B03HMKHOBeHMe 5IBJI5IeTC5):pe-

3yJIbTaTOM
Jl

orrepe)l(alOIll.eroM pa3BJ1TJ151 HaY'fHO-TeXHJ1'feCKoro rrpo-

rpecca B cpaBHeHJ111
7

C rrporpeCCOM COU:J1aJIbHbIM J1 HpaBCTBeHHbIM.

HaKoHeu:, MX 06Ill.eM 'lepTOM 5IBJI5IeTC5IHe06xo.n;MMOCTb COBMeCT-

noro peWeHJ151, rrpOHJ1KHYToro .n;yxOM B3aMMo.n;eMCTBJ151MHOrJ1X JIJO-
.n;eM, KOTopbIe

2
6y.n;YT C03.n;aBaTb HOBbIM MJ1p - XXI sexa. Floztxon K

3TJ1M rrp06JIeMaM C 3rOMCTM'feCKJ1X, HaU:MOHaJIJ1CTJ1'feCKJ1Xrr03J1U:J1M
MO)l(eT 3aBeCTM B TyrrJ1KH

, rropo.n;MTbo HenorrpaBMMble rrOCJIe.n;cTBJ151.B

OTJIJ1'lMe OT
8

zrpynrx cpaKTopOB pOJIb 3TMX rrp06neM B )l(M3HJ1 'feJIOBe-
'feCTBa rrOCT05lHHO B03paCTaeT. fJIaBHM J13 HJ1X - BceMepH09crro_

C06CTBoBaTb CoXpaHeHJ1lO MMpa, rrpe.n;oTBpaIll.eHMIO 5I.D;epHoM KaTaCT-
PO<jlbI

I
. ECJIJ1 'feJIOBe'feCTBO OKa)l(eTC5I B COCT05lHJ1MJO ee peWJ1Tb, y

nero 6y.n;YT uraacsr crrpaBMTbC5I J1 C .n;pyrJ1MM rrp06JIeMaMJ1 J1 C03.n;aTb
Ka'feCTBeHHO HOBbIM MJ1p.

Ouenxa COCT05lHJ151,KOTopoe2 rrepe)f(J1BaeT ceîi-rac MMp, rr03BOJI5I-
er caenari, BbIBO.n; 0 TOM, 'fTO, HeCMOTp51 Ha BClO CJIO)l(HOCTb 06CTa-

HOBKM Ha rtnaners Ha rpamr zrsyx TbIC5I'feJIeTJ1M, CYIll.eCTByeT peans-
Ha51 B03MO)l(HOCTb rrpeo.n;OJIeTb B03HMKllIMe Tpy.n;HOCTJ1, COXpaHJ1Tb

L(MBJ1JII13aU:J1lO.Ho ycrreWHoe peureune 3TOM MCTOpM'feCKOM 3a.n;a'fM

6y.n;eT 3aBJ1ceTb OT cy6beKTMBHoro <jlaKTopa, OT HaJIM'fM5I 06Ill.ecTBeH-

HblX CMJI, xoropsre? 6y.n;YT crroc06HbIJO B351Tb Ha ce651 6peM51 ôecnpe-
uezrerrrasrx II peWeHJ1M J1.n;eMCTBJ1M.

'est consacrée par; 61e signe de temps; "interdépendance; rde par leur nature; lIquelles
que soient, indépendamment de; ele dénominateur commun; "'et non pas; 3comme; "vestiges
m pl; "sur le plan philosophique, philosophiquemeilt parlant; nl1CnOJlb3yihe maron; "priori-
taire; "conduire à 'une impasse; °HCnOJlb3yihe Kay3aTI1B.

TeKCT NQ 2

MOSAÏQUE ÉCOLOGIQUE

J. Les «écolos» italiens tirent la sonnette d'alarme: la moitié de la forêt
souffre des pluies acides, deux millions et demi de personnes boivent de

l'eau contaminée et une usine d'incinération surl2 deux est hors d'usage.
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éens dont la France viennent de signer à Sofia

une ~éc~~a~~~/~~~se~:;~eIle ils ,~'~n,gagent à 'réduire de 30% leurs émis-

sions annuelles d'oxyde d'azote d ICI a 1998, "\VTTeM»Ha'faJIM HopBefJ151
3 Kaanaxmo rrpOTMB «KMCJIOTHbIX .n;o",,", _

' sre rr 113BaJIl1 eeponeücxne <jlMPMhI, rrpOM3Bo.n;5I
11 lIIB

e
U:l151, KOTOp PMeHbWHTb suôpocsr spezmsrx BeIll.eCTB. Ilo

unre 3JIeKTP03HeprMIO, ~ nsyx rocynapcrs, rrpaBMTeJIbCTBa es-;:~::C~H~P~::~B::e;:~:::=~IOTADCTaTDqHb!X MepJ\IIH:P~:3'::~;
6pOCOB BbI3hIBalOIll.l1X «KMCJIOTHhre .n;O)l(.D:M», v

~:6~~.n;~~0 B03~eMCTBMe nenocpencrsemro Ha rrpOM3Bo.n;MTeJIeM

3JIe~~p~<~:g~:~~BhIM 3<jl<jleKT» MO)l(eT yCl1JIl1TbC5Iu B re-renae 6JIM-

6 rrpMH5ITbI .n;paKOHOBCKMe MepbI K)l(aMWMX 20 JIeT, eCJIYI He y.n;YT K raxovy BhI-

npenrrpasrnonr, 3a~~:H:~~~: ~:~~~~~y~O~~:!~MC5I Ha CBO~

sony npmuna rpy Beire. «IlapHMKOBbIM 3<jl<jleKT» , BbI3bIBaeMblJ1
exeromryto scrpesy B ;:i- rp03HT rrOBbICMTb cpe.n;HIOIO

6 anonos M 3JIeKTpocTaHU:Hn,

~:~~~;:~y~Ha 3eMJIe J1 rrpaaecrn K Ta5lHMIO rrOJI5IpHhIX JIb.n;OB.

's'aggraver.

KOMMEHTAPI1I1

OEll{HE BOIIPOChI

B CBR3H C Heo6xoMMO-1. BbI60p KOHTeKcTya.JIbHOro 3KBHBa.JIeHTa

CTblO H36e}KaTb nOBTOpeHUlI CJIOB.

Ta B HeKOTopbIX CJIY'fa51XBbI60 KOHTeKcTyaJIbHOrO 3KBMBaJIeH
CB5I3aH C PHe06xo.n;m..tOCTblO M36e)l(aTb aeonpaahanaoro noeropa on-

noro M Toro »œ CJIOBa. dia MO)l(HO nepeaecra catastrophe, désastre,' TaK, CJIOBO Kamacmp0'l-' .

cataclysme. cpencraa TlIIR 3aMeHbl OTHOCHTeJIbHOrO npaaa-2 Ilapanaensusre ...•. ,..",
• peAJIO}KeHUH. Bo <jlpaHUy3cKoM 5I3bIKe, KaK M B pyCCKOM,

TO'lHOro n v rra aJIJieJIbHbIX OTHOCMTeJIhHoMy npn-
MMeeTC5I ueJIbIJ1 pan cpe.n;cT~, t e CTBa MorYT 6bITb MCnOJIb30BaHbl

naro-movy npe.D:JIO)!(eHMIO, :~M:e!Hblx npe.D:JIO)!(eHMi1: (M CI1HOHM-

.D:JI5Inepeaona pyCCKMX on~~~POTOB) C npyroü CTOpOHbl, rtonoônue

MM'fHbIX MM npM'faCTHbIX M J1~ HeJIb351.n;OCJlOBHOnepenecra Ha<jlpaHlI,y3cKMe KOHCTpyKU:MM, eCJI
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pyCCKI1H513bIK,MoryT nepenasarsca C nOM0l..!;J;bIOpyCCKI1Xnpnnaro-r-
HbIX npe,L1)IO)I<eHlfH.B xauecrne TaKI1XCpe.LJ:CTBI1CnOJIb3yIOTC5I;

a) CYllI.eCTBl1TeJIbHOeC npennoraxra de, à, avec, sans 11 CJIO)K-
HbIMI1 npeztnoraaa. (06 oôoporax C rrpeanorov en CM. ypox 19,
KOMM.4.) Tnaron npn 3TOMonycxaercs: 1 ;

Ouenxa COCT05lHI151,xomopoe nepescueaem MUp...
L'évaluation de l'état du monde... '

6) npanararensnoe (111111npxxacrne) B <PYHKlI,l1l1'npl1JIO)KeHl151:
.. ,HaJIl1'-ll1eoôutecrnennsrx CI1JI,tcomopue 6yàym cnocoônu.. .
...la présence des forces sociales, capables ...

B) CYllI.eCTBI1TeJIbHOeB <PYHKlI,l1l1npI1JIO)KeHI151:
... MHOrJ1e JIIO.LJ:I1,komopue ôyôym cosôaeams HOBbIHMl1p...
...beaucoup d'hommes et de femmes, créateu;s (constructeurs, artisans)

d'un monde nouveau ...
, ,

, 3KBlIBAJIEHThI

3. Ilpenaor de He TOJIbKOnepenaer 3Ha'-leHl151pyccxax rrpenno-
rOB c, U3, om, HO ynoTpe6JI5IeTC5I BO MHOrl1Xcnysaax TaM, me B pyc-
CKOM513bIKeI1CnOJIb3yIOTC5Inpennorn no, lia, K, c, à/lfl 11.LJ:p.'

Ienepansuan nunun e natuy snoxy MO)KHOnepesecra: La ligne de
force de notre époque. TaK)Ke: e natuu ônu - de nos jours; uepu no pa-
sopyocenuto - mesures de désarmement; nyms K nauuouansnouy oceo-
ôoxcôenuio - la voie de la libération nationale; uepu no cnacenuto - les
mesures de sauvetage; omeemcmeennocms sa npecmynnenus - la respon-
sabilité des crimes; npoepauua no oxpane otcpyxcatotueü cpeôu - le pro-
gramme de protection de l'environnement.

IIpl1JIaraTeJIbHbIe solidaire, caractéristique, typique TaK)Ke yrrorpeô-
JI5IIOTC5IC de. Ho: solidarité, se solidariser avec,. , '

4. «B TOM '1UCJIe», «BKJIIO'IaH»:

etououas: les résolutions de l'ONU y comprises; y compris les résolu-
tions de l'ONU; UCJ(JlIO"lGfl: les resolutions non comprises.

5. «3aKoHHblH».

PYCCKOMy3aKOHHblU BO <ppaHlI,Y3cKOM513bIKecoorsercrnyer: légal
(rrO.LJ:'-lI1H5IIOllI.l1HC5I.LJ:eHcTBYIOllI.I1M,3aKoHaM) 11 légitime (coorsercr-
ByIOllI.I1H rrpasy, saxoiry, cnpanezurasocrn), lte3G1WHHbIU - illégal,
illégitime.
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6. «He pas», «neonnoxparao»:
à maintes (à plusieurs) reprises; maintes fois; plus d'une fois; bien des,

beaucoup de, nombre de fois.

7. «B cpaBHeHHH (no cpaBHeHHIO) C»:

en comparaison de; par comparaison à; comparé à; à côté de; en, pro-
portion de; par rapport à; vis- à -vis; en regard de; comparativement à.

8. «B OTJlH'IHe»:

à la différence de; à l'opposé de; au contraire de; contrairement à.

9. «Bceaepaos B 3aBI1CI1MOCTI1OT OTTeHKa 3Ha'-leHI151rtepeso-
.LJ:l1TC5I:dans tous les domaines I1JII1par tous les moyens.

10. «Bsm, B COCTOJlHHH (cnocoêasnr) 'ITO-JI. nenars»:

être capable de; être en mesure de; être apte à; être à même de; être
propre à faire qch.

11. «Becnpeuenenmsnt», «6ecnpHMepHblu» 11 T. rr. MOryr nepeso-
.LJ:I1TbC5Iorrpe)l,eJIeHI15IMI1:sans précédent, inégalé, sans égal, jamais vu,
jamais atteint, qui n'a pas son pareil 11np.

12. Ilpennor sur. B CO'-leTaHI151Xrnna un sur deux npeztnor sur 03-
naxaer U3.

ynPA:JKHEHIUI

1. Ilpu nepeeoôe cuuonuuoe souligner, mettre en relief, faire ressortir uc-
nonssyüme ux sxeueanenmu: 'rrozrsepxnyrs, OTMeTI1Tb' 11 np.
(KOMM. 1):

Dans son discours l'orateur a souligné l'impact des problèmes écolo-
giques sur la vie de l'humanité, a fait ressorti; l'urgence de quelques-uns,
notamment de la désertification et des pluies acides, ayant mis en reliefla
nécessité de créer un organisme international pour les résoudre dans leur
ensemble.

II. Ilepeeeàume, usôeean ynompeônenun omuocumensnoeo npuàamosno-
eo npeônoxcenun U/lUnpuuacmun (KOMM. 2):

a) 1. C006w;eHl15I, nocmynatotuue 113-3a pyôexca, rrozrraepxnaior
I1H<popMall,l1IO0 nonsrrxe rocynapcrseanoro nepeaopora B 3TOH ad»
pl1KaHCKOHcrpane. 2. B CBoeM nsrcrynnenaa npencraaarens ABCT-
pl1l1 sarponyn sortpoc, npeôcmaenstotuuü 60JIbllIOH arrrepec. 3. )],0-
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KYMeHThI, KOmOpblMU MhI pacnonaraesr, nOlI,TBep~aIOT uaury TO'-IKY
3peHI15L

6) 1. Hapon nOHUMalOlll,UU KOHe'-IHyIo uens caoeü 60Ph~~I He-
n06elI,I1M. 2. 3a HeCKOJIhKO HelI,eJIh, npeàtuecmeoeaeuiux BhI60paM,
cooruoureuae cyiuecrnyiouurx nOJII1TI1'-IeCKI1XCI1JI 3Hat!I1TeJIhHO M3-
MeHMJIOCh. 3. POCCl151M C[)paHI.I,I15I,càenaeutue nepeue Uta211 Ha nyrn K
paspanxe eure B 60-e ronsr, BHOC5ITsa)J(HbIM 13hrâ,i'( È pa3BMTMe XeJIh-
CMHKCKoro npOl.I,ecca. ,

B) 1. 3TOT 06lll,eCTBeHHhIM lI,e5ITeJIh, xomopuü neycmanuo satuu-
tuaem npasa MMMI1rpaHTOB, He paa nOJIyqM yrpoasr no renerpoay.
2. 3TOT aay'nro-nortynspasnt ~pHM, euxoôsuuuü OlI,I1Hpas B xsap-
TM, MMeeT WMpOKyIO aylI,MTopMIO.

III.Haüôume stceueaneumu cneôytouiux 6./l113KUX no' snasenuto cnoe II

eupaoceuuü .. Cocmaesme npeônoxcenus c 3mUMU eupaocenunuu:
mettre l'accent sl!r; souligner; mettre en évidence; faire ressortir; noter;

mettre en relief; mettre en valeur. .

IV. Ilepeeeàume CJ/oeOCO'1emaHUfl (KOhIM. 5):

3aKOHHa5I lI,e5ITeJIhHOCTb,3aKOHHhre Tpe60BaHM5I, 3aKOHHa5I rop-
lI,OCTb, 3aKOHHoe B03Mylll,eHMe, He3aKOHHhIM apecr, He3aKOHHhIe
lI,eMcTBM5I,JIeraJIhHa5I rrapTM5I.

V. Ilepeeeôume npeônoxceuun (KOMM. 6):

1. B CBOMXCTaTh5IX3TOT )J(ypHaJIMCT He pas oôpauianca K rexre
oxpyxaiourea cpensr. 2. Y'-IeHble neoônotcpamno npenocreperann MM-
ponce cooôurecrso OT onaCHOCTM yHM'-ITmI<eHM5I JIeCOB ôacceüaa
AMa30HKM, Ha3hIBaeMhIX «JI~rKMMI1 nJIaHCThI».

VI. Ilepeeeàume npeônoxcenun (KO.MM. 7, 8, 9):

1. B omnuuue OT npOWJIhIX JIeT, xonrpecc ylI,eJIMJIocoôoe BHM-
MaHI1e 3KOJIOrI1'-IeCKOM06CTaHOBKC Ha KOHTMHeHTe. 2. B lI,OKyMeHTax
Me~yHapOlI,HhIX OpraHI13a1.I,MMHeOlI,HoKpaTHo OTMe'-IaJIaCb OCTpOTa
)J,eMorpa<pM'-IeCKMXnp06JIeM B PMe crpan MI1pa M nOlI,'-IepKMBaJIaCb
He06xolI,MMOCTh MX peWeHM5I Ha OCHOBeKOMn./leKCH020 nOlI,XOlI,a. 3. B
cpaeHeHuli C nepMOlI,OM 60--70 rOlI,OB 3KOJIOrM'-IeCKa5I06cTaHoBKa B
crpane yxymunnacs.

VII. Bunutuume e maônuuy naseanun empan U ux cmonuu:
ABCrpaJIM5I, BaHyaTY, 3anaD,Hoe Caxroa, KMpI16aTM, Mapuranno-

BbI OCTpOBa, Haypy, HOBa5I 3eJIaHlI,M5I, Ilanya-Honaa rBMHe5I, Co-
JIOMOHOBhIOCTpOBa,TOHra, TYBaJIY, C[)MlI,)IŒ.
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VIII. Bunonnume uudipoeoü U eeoepadnoœcxuù ôuxmaiim:
1. Deux cents millions de Chinois naîtront d'ici à l'an 2000 si le taux

de natalité reste le même, ce qui portera la population de la Chine à
1,28 milliard d'individus, annonçait-on, dimanche, à Pékin.

2. E)f(CrOlI,HhIM npMpOCT HaceJIeHM5I I1HlI,MM COCTaBJI5IeT2,1 npo-
uenra -- OKOJIO 17 MMJIJIMOHOB'ICJIOBeK. Ha HelI,aBHe~ KOJIJIOKBMyMe
lI,eMorpa<poB, npOBelI,eHHOM B,n:eJIM, yKa3bIBaJIOCb, 'ITO H)')KHbI CPO'I-
aste MepbI no orpaHM'-IeHMIO poxnaevocra.

3. Hacenenae A<ppI1KI1 CTpeMI1TeJIbHOyBeJII1'-II1BaeTC5I,ero npn-
pOCT caMbIM BbICOK.I1MB Ml1pe 11COCTaBJI5IeTB cpezntex 3 rrpouetrra B
ron. Ilpl1'-ICM B OTlI,eJIbHbIXcrpanax, TaK.I1XKaK fa60H, KeH.I15I, KOT-
lI,'I1Byap, 3TOT nOKa3aTeJIh npessuuaer 4 npoueirra.

4. TOKI10.· HaCeJIeHl1e A3.1111npeBbICI1JIO 3' MJIplI,. 'IeJIOBeK. Ilo
npOrH03aM y-rensrx, K 2000 rony B a311aTCKI1Xcrpanax ôynyr npozot-
sars 3,697 MJIplI,. 'IeJIOBeK. B 2025 rozty -- 4,889 MJIplI,. 'IeJIOBeK. Ta-
KI1M 06pa30M no cpaBHeHI1IO C Ha'IaJIOM 90-x rOlI,OB pa3HI11.I,aCOCTa-
BI1T OKOJIO1,9 MJIplI,. '-IeJIOBeK.

IX. Ilepeeeôume, ucnonssyn nexcuxy cnoeapn K ypotcy:
1. Boxpyr 60JIbWMX ropOlI,CIŒX arnonepanaâ nOC;05IHHO pacum-

p5IIOTC5ICBaJIKI16bITOBbIX OTXOlI,OB.2. Ilo ouenxau 3KcnepTOB, B aTMO-
cdiepy exerornro BbI6pachIBaeTC5I OKOJIO20 MJIplI,. TOHH yrnexncnoro
raaa. 3. Crpaasr Eeporteîicxoro COI03a (Union européenne) nonmrca-
JII1 COfJIaWeHl1e, KOTCJpoenpenycxrarpïœaer npl1H5ITl1e oômeesponea-
CKI1X Mep no coxpautemno BbI6poCOB, 3arp5I3H5IIOIll,I1X neca.
4. PM crpan A31111,A<PPI1KI111naT.I1HCKOMAMep.l1K.I1paCCMaTpl1BaIOT
sonpoc 0 Mepax no OrpaHI1'-IeHI1IO pO)KlI,aeMOCTI1.5. 3arp5I3HeHI1e ar-
Moc<pepbI A<p.I1H BbI6poCaMI1 npOMbIWJIeHHbIX npelI,npl15IT.I1M 11 nsr-
XJIOnHbIMI1 ra3aMI1 COTeH TbIC5I'-IaBTOM0611JIeMyCKOpl1JIOpaspyurenae
MpaMopHbIX naM5ITH.I1KOBAKponoJI5I (Acropole). 6. C .I1IOJI5I1992 ro-
na B crpaaax EC ace aBTOMaW.I1HbI npOXOA5IT crporyto 3KOJIOr.l1'-Ie-
CKyIO axcneprasy.

CJIOBAPh

appréciation f ouenxa; estimations f pl
OueHKI1, nporaoasr; selon les -s no
ouenxav., no nporaoaaxr

usine f 3aBO,L\; "- d'incinération 3aBOA,
C)f(l1rIlIOIlUü! OTXO,L\bInp0l13BOnCTBa

déchets m pl OTXOAbI; les - ménagers, ra-
dioactifs, industriels 6blTOBbIe, pamro-
aKTI1BHbIe, npOMbIWJleHHbIe OTXOAbi

émission f, rejet m BbI6poc; émissions
(matières, substances) nocives apen-
Hble BbI6poCbI (seurecrna)

natalité f pO)f(AaeMOCTb; le taux de - ypo-
nem, pO)f(JlaeMOCTI1; l'accroissement de
la natalité npnpocr HaCCJIeHI151

agglomération f, conurbation f, méga-
lopolis (mégapolis, mégapole, méga-
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lopole) f xpynnaa rOpO.ll,CKa51 arnove-

pmum

approche f nonxon; une - intégrée KOM-

nJ1eKCHbIH nonxon

interaction fB3alfMo,neHcTBlfe

interactivité f B3aIfMOBJ1I151Hlfe

épuisement m IfCTow:eHl1e; 1'- des res-
sources ncrouienae pecypcos

expert m sxcnepr; expertiser nposomm,

OCMOTp; sxcneprnsy; expertise f 3KC-

nepTI13a

décharge f CBaJlKa; la - publique CBaJlKa

OTXO.ll,OB; démolition f aBTOM0611J1bHa51

CBaJlKa; à la démolitionl, à la casse! Ha

CBaJlKy!

échappement m BbIXJlOn; gaz d'- BbI-

XJ10TIHble rassi; le pot d'- rnyunrrens

(aBTOM061fJ151) .

YpOK 24
TeKCT NQ 1

LE PUZZLE ÉCOLOGISTE

L'irruption du mouvement écologiste sur la scène politique en 1977 en
France a produit un effet de mode qui a recouvert sa pensée profonde pOUF
ne montrer que ses propos superficiels. Défense de la nature, qualité de la
vie, protection de l'environnement - ces concepts récents ne forment que
l'emballage de la réalité écologiste. C'est quel celle-ci présente de multi-
ples facettes qu'il faut faire tourner toutes à la fois dans un même éclairage
pour en comprendre la cohérence. Une discipline scientifique, une théorie
critique de J'économie, une analyse de la société industrielle, des grands"
problèmes et des impératifs de notre temps, des esquisses de propositions
politiques, une sensibilité morale, un mouvement social, une certaine joie
de vivre, et même le plaisir de contempler une jolie fleur et un petit
oiseau ... tel est le puzzle écologiste.

Les mouvements" écologistes sont sans doute9 l'actuelle génération du
mouvement naturaliste, ce courant traité." parfois de subversif, «passager
clandestin de l'histoire».

C'est ce courant unificateur qui a prêché l'harmonie entre la société et
la nature, la collectivité et l'individu, l'homme et son corps; ce. courant
poétique et créateur pour l'ensauvagement du monde qui a animé les cy-
niques grecs, les taoïstes, les peuplades indiennes, les hippies et les écolo-
gistes.

Mais l'écologisme, naturalisme contemporain, est en même temps la
volonté de remettre en cause Il la société individuelle; il donne le point de
vue de l'individu unique et fragile, divers et changeant, dans un monde qui
poursuit aveuglement l'évolution de la société. En somme, si2 l'écologisme
a la tête dans les nuages, tel6 un adolescent rêveur, il garde les pieds soli-
dement campés sur la terre ferme.
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Quel sera. son avenir? Fera-t-il naître.' une nouvelle culture d'où émer-
geront d'autres formes de vie, comme J'4a fait l'idéologie bourgeoise au
XVIIIe siècle? Participera-t-il à l'élaboration d'un nouvel espace social qui
modifiera le champ politique comme J'4a fait le mouvement ouvrier au
XIXe siècle? Ou sera-t-il absorbé par d'autres forces ou mouvements poli-
tiques car ceux-ci comme celles-là 5 cherchent à récupérer les idées écolo-
gistes? Ou bien sera-t-il vite enterré dans la fosse commune des idéologies
démodées, comme tant d'autres, pour servir de terreau à d'autres espoirs?
Quoi qu'il en soit, les questions écologistes sont désormais posées, il faudra
bien leur apporter un jour ou l'autre des réponses, avec ou sans les écolo-
gistes. Ceux-ci affirment d'ailleurs, avec humour que tout peut être recy-
clé ... même et surtout leurs idées.

a = et a montré (MHI1MOueJ1eBoe pour, CM. ypox 26, KOMM. 5); 6CM. ypox 22,
KOMM.8.

" ""

TeKCT NQ 2

A· LA DESTRUCTION DE LA COUCHE D'OZONE

La conférence sur la détérioration de la couche d'ozone qui réunit
scientifiques et experts de l'environnement de plus de trente pays s'est ou-
verte hier à La Haye. La couche d'ozone, le gaz qui protège la Terre des
rayons solaires cancérigènes, s'appauvrit encore plus vite que prévu. Ce qui
entraîne un réchauffement général du globe qui menace l'ensemble de la
vie animale et végétale.

D. CEEPEQb 030HOBbII1 CJ10I1

B CTOJIHu:e Cl>HHJI5IH.LlJ-IHOTKpbIJIaCb Me)!QJ;yHapO,LI:HM xoadiepen-
U:H5I rro 030HOBoMy CJIOIO. Ct.exaaumeca CIO,LI:arrpe,LI:cTaBHTeJIH ~O ro-

cynapcrs .06Cy)!(Ll,aIOT CJIû)IŒBI+IYIOC5I B MHpe cHTyaU:HIO, KOr,LI:a 3a-

rp5I3HeHHe arr-tocdiepst rIJIaHeTbI OTXO,LI:aMHrtpoasnunennoro npous-

BO,LI:CTBaH 6bITOBOH TeXHHKH ,LI:OCTHrJIOKpHTH'IeCKOH TOqKH.

TeKCT NQ 3 (Ha nosropemïe KOMMeHTapHeB rrOCJIe,LI:HI1XYPOKOB)

A. LA MONDIALISATION EN MARCHE

Aujourd'hui, les marchés sont mondiaux, les phénomènes médiatiques
également; quant aux enveloppes naturelles de la biosphère, elles se mo-
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quent bien des frontières. Enfin, la majorité de l'humanité peine à se sortir
du sous-développement. Nous sentons la planète engagée dans un formi-
dable bras de fer entre forces de destruction et forces d'équilibre. Mais,
souvent, face à de tels enjeux, nous nous sentons tout petits, presque im-
puissants. Or, de nombreux efforts sont engagés, à travers le monde, sur
tous les plans - local, national, global - pour que notre avenir demeure
marqué par l'espoir et les valeurs de civilisation auxquelles nous tenons.

E. IlPOTI1B 3Arp5I3HEHI151 CPE,UbI

CBl1)l,eTeJUIMHHeo6bPIHOrO spemnna CTanH )IŒTeJU1JI0H.ll,OHa. Ha
KOJIOHHy BblCOTOtt 52 MeTpa, B03D;BHrHyTyIOB 'IeCTb a.n;MHpana HeJIb-
COHa, B36HpanC5I anbnHHHCT. MM oxasanca OD;H:HH3 qJIeHOB BpHTaH-
CKott oôutecrseaaoâ opraHH3aIJ:HH «Fpnnnac (Greenpeace), BbICTy-
naiouteâ nporns 3arp5I3HeHH5IOKp)')KaJOmett cpezrsr npovsnunemœr-
MH crxonasra. CBOHMH D;ettcTBH5IMHOH XOTeJI npHBJIe'Ib BHHMaHHe
06meCTBeHHOCTH K' np06JIeMe KHCJIOTHbIXD;O)!(l],ettB 'BeJIHK06pl1Ta-
HHH, HaHOC5ImHXHeBOCnOJIHHMbltt yuiepô npnpozre CTpaHbI.

KOMMEHTAPI1I1

OBrn:HE BOIIPOChI

1. Bbl,lJ,eJIHTeJIbHaJiKOHCTpyKUHJIc'est que, CT05Ima5I 06bI'IHO B
nasane npeMO)l(eHH5I, ssrpaxaer npH'IHHHyIO CB5I3b H CJI)')KHTD;JI5I

n05ICHeHH5I. Ha pyccxnji 5I3bIK nepeBOD;HTC5I àeno e mOM, «mo; àa
eeôs.

2. «MHHMOYCJIOBHoe»si. COI03 si MO:>I<eTCJI)')KHTbD;JI5I Bblpa)l(eHH5I
He yCJIOBH5I, a npOTHBonOCTaBJIeHH5I ztsyx BblcKa3bIBaHHtt. Taxee
«MHHMOyCJIOBHoe»si MO)l(eT nepeBOD;HTbC5ICOI030M ecnu. Oznraxo ec-
JIH npennoaceuae HMeeT yCTynHTeJIbHOe 3Ha'IeHHe, TO si nepesonarca
COI03aMH xoms, eCJlU ôaxce H np, HJIH 060POT3.MH e mo »ce epeun,
meu He uenee H np. (B maBHOM npennoxœaau):

En somme, si l'écologisme a la tête dans les nuages ... , il garde les
pieds solidement campés sur la terre ferme:

M xomn D;BJ1)/(eHHeB saunrry oxpyxaioureâ cpensr CKJIOHHOK
pOMaHTH3My... , OHO B TO »œ BpeM5I npO'IHO CTOHT 06eHMH
uorasœ Ha 3eMJIe.
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KOHCTpyKIJ:H5I si .. : c'est CJI)')KHT M5I nonrsecxoro BbI.ueJIeHJ15I
qJIeHOB npeMO)/(eHH5I H nepesomrrcs: ecnu.., mo smo snauum tnomo-
My umo) (CM. npnxœp B TeKCTe). .

3. Ilapaoreasaue cpencrsa )J.JIJI3aMeHbl Kay3aTHBHbIX060pOTOB.
Kay3aTHBHbJe KOHCTpyKIJ:HH(CM. ypox 13, KOMM. 1), B COCTaBKO-

TOpbIX BXOD;HTaerrepexonnsrâ maron, MOryT HMeTb B xaxecrse CH-
HOHHMOBnpocrsre nepexomrsre rnaronst:

Fera-t-il naître une nouvelle culture?
Créera-t-il une nouvelle culture?

4. JIHQHOe MeCTOHMeHHe le B <PYHKIJ:HHnp5IMOrO .uonOJIHeHJ15I
MO)/(eT COOTHOCHTbC5Ico cnoaoco-reraaaea HJIH naxe npennoxemrea
(a He TOJIbKOC ,cymecTBHTeJIbHbIM). B 3TOM cnyxae OHO Ha3bIBa:TC5I
le neutre H nepeBOD;HTC5I.MecTOHMeHH5IMHsmo, mo. C rJIarOJIOM etre,
3aMeH5I5Icyurecranrensnoe, rrepesomrrca matcoeuu, UM.

5. MecTOHMeHH5I celui-ci, celui-là nepeBoD;5ITC5I JIH60 nonropou
cyutecrnarensuoro, JIH60 MeCTOHMeHHeM smom, smom nocneônuü.
Celui-ci saveiuaer nocnezuree ynouaaaeaoe CJIOBO.Celui-là saveura-
er CJIOBO,60JIee ornanennoe OT KOHIJ:anpeMO)/(eHHH. Hanpmrep:

Sera-t-il absorbé par les forces et les mouvements politiques
«traditionnels», car ceux-ci comme celles-là cherchent à récupérer les
idées écologistes?

IlorJIoT5IT JIH ero TpaD;HIJ:HOHHbIe nOJIHTHqeCKHe CHJIbI HJIH
D;BH)I(eHH5I,nOCKOJIbKy H me H ôpyeue crpesorrcs B35ITbHa BOOpy-
)/(eHHe H.ueH «3KOJIOrHCToB»?

3KBHBAJIEHThI

6. Ilpanararensaoe grand nepeaomrrca He TOJIbKO 60flbUJOÙ (une
grande attention), HO H eenutcùü (la grande cause), OCHoeHOU (les
grandes options), eaocneùtuuü (les grands problèmes) H T. n.

7. CJIOBO impératif MO)l(eT 3Ha'IHTb eeneuue, nompeôuocms,
nacmostmenutan neoôxoôuuocms J1T. n.

8: Mouvement MO)/(eT nepeaomrrsca He TOJIbKO OeUJfCeHUe, HO
(BO M~O)l(eCTBeHHOM qHCJIe) H eucmynneuus, meueuus, opeanusauuu
(aanpnuep, mouvements démocratiques - D;eMOKpaTHlIeCKHe opramr-
3aIJ:J1H).
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9. Sans doute. qacTo ssrpaxaer rrpcnnonoxenne 11 nepeBo.n:I1TC5I
noxcanyü, 603MOJICHO,no-euàuuouy 11 T. n. Kareropasecxoe 'ymep)f(-
nenae (6e3 cOMHeHlLH) no-<ppaHUY3CKI1 rrepenaerca CJIOBOCO'leTaHI1eM
sans aucun doute.

10. I'naroasr 'nma traiter de. Tnaronsr traiter de, qualifier de 03Ha-
'laIOT tceanutpuuupoeami, KaK, uasueams KOZO-Il. (umo-n.) KeM-Il.,
ueu-n. B ny6JII1UI1CTI1Ke nepertxo I1MeIOToTpI1uaTeJIbHbIM: OTTeH.oK.

11. Remettre en cause MO)f(eT nepenonarsca C nOMOIUblO CJIOBO-
CO'leTaHI1M: cmaeumu noô eonpoc, noô couueuue (ueJIeC006pa3HocTb,
aaxoanocrt., npaBI1JIbHOCTb 11 T. .n:. 'lero-JI.). YnoTpe6I1Ma 11 KOHCT-
pyKUI15I C CYIUeCTBI1TeJIbHbIMremise: remise en cause. CI1HOHI1MbI:
remettre (mettre) en question; remise en question. '

He cnenyer CMeUII1BaTb remettre en cause C Bblpa)f(eHI1eM mettre
en cause, xoropoe oaaaxaer 06eUHRmb, cmaeums noô yeposy. to xœ
OTHOCI1TC5I11K Bblpa)f(eHI15IM remise en cause - mise en cause.

YTIPAJKHEHIBI

1. Ilepeeeôume npeônooceuun c MHUMoyCJlOeHbLMsi (KOMM. 2):

1. Si certains jeunes Etats encouragent les investissements privés c'est
qu'ils cherchent par divers moyens à créer leur économie. 2. S'il n'est pas
nécessaire d'employer les grands moyens, il faut quand même rester vigi-
lant, car la tension dans la région peut encore monter d'un cran. 3. Xomn
yrJIeKI1CJIbrM:raa rrpeacraanser co60M: MaJIylO .n:06aBKy K .n:pyrI1MKOMTIO-
HeHTaM arsrocrpepsr, OH CYlUeCTBeHHO BJII15IeT Ha TermOBOM: 6aJIaHC
3eMJII1, nOrJIOIUa5I ee I1H<ppaKpaCHoe I13JIyqeHI1e.

II. Ilaüme ôea eapuanma nepeeoôa tcascàoeo npeànoxcenun' (c xaysa-
mU6HbLM oôopomou U c eeo CUHOHUMOM,KOMM. 3): '

1. ABTOpbI norosopa eKllIOIJU/lU B aero PM CTaTeH:3KOHOMI1'le-
cxoro xapaxrepa. 2. BmŒHI1e l1.LJ:eH:.n:BI1)f(eHI15I«3eJIeHblX» uyecmey-
emcs BO scex CJI05IXo6IUecTBa. 3. Hexoropsre nOCJIe.n:CTBI15Inaysuo-
TeXHI1'leCKOH:peBOJIIOUI1I1yxœ .n:aBHOeusueatom 6eCnOKOM:CTBO3KC-
nepron, 3aHI1MaIOIUMXC5IBonpOCaMI1 3KOJIOrI1I1. 4. XHIUHM'leCKOe
(sauvage) I1cTpe6JIeHI1e CJIOHOB 6bLHyiJU/l0 PM crpan A<PPI1KM npu-
usm« crporne MepbI no rrpeceqennro KOHTpa6aH.LJ:HOH:TOprOBJII1 6I1B-
H5IMM11 M3.n:eJII15IMMM3 HMX. 5. Bo ,MHOrI1X crpanax MMpa .n:e5ITeJIb-
HOCTb 'leJIOBeKa napytuuna 3KOJIOrtIQeCKOe paBHOBeCMe. 6. ,LI,I1peKTOp
npe.n:npI15ITI15I6b/3eOJl TeXHMQeCKI1XKOHcyJIbTaHTOBC uensro 06Cy.n:I1Tb
np06JIeMY yMeHbWeHI15I spezmsrx BbI6poCOB.
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III.lIepeeeiJume npeànoxcenun C uecmouuenueu le (KOMM. 4):
1. C'est encore lui le président de notre compagnie, mais bientôt il ne

le sera plus. 2. II importe de protéger l'eau douce disponible sur le globe en
quantité limitée, et de le faire sans délai. 3. KOMI1CCI15Inavepena ourrpa-
rpoaars (frapper d'une amende, pénaliser) PM rrpe,unpI15ITI1H:,ocoôemro
CI1JIbHO 3arp5I3H5IIOIUI1X arvocrpepy. Ilpencenarens KOMI1CCMMOTMe-
TI1JI, 'lTO smo ôyner cnenaxo B 6JII1)f(aH:wI1e llHI1. 4. 3TOT I13BeCTHbIH:
yqeHbIH: scerna 6bIJI CTOpOHHI1KOMpaUI1OHaJIbHOrO I1CrrOJIb30BaHI15I
npapoznrsrx pecypcos 11OCTaeTC5Imakoeuu no ceü lleHb.

IV. Ilepeeeôume npeànoxcenun (KOJl1M. 5):

1. Coton du Tchad, cuivre zaïrois, celui-ci comme celui-là, entrent
dans les intérêts contradictoires opposant les monopoles des pays dévelop-
pés et les peuples africains possesseurs de ces richesses. 2. Enseignants et
lycéens sont sortis dans les rues pour manifester: ceux-ci contre les violen-
ces policières, ceux-là en guise de soutien.

V. Ilepeeeàume npeànoocenun (KOMM. Il):

1. IToCJIellHI1e nannsre, npaaeneansre yqeHbIMM, cmaesm noô co-
uneuue 3<p<peKTI1BHOCTbrrpnponooxpamrsrx Mep, paapaôoraansrx 11
rrpOBOllMMbIX rrpaBI1TeJIbCTBoM. 2. PeWeHI1e MMI1HI1CTpaUI1I1 aana-
KOMrraHI1I1 cmaeum noô yeposy npasa naseuaoro nepconana (le per-
sonnel au sol). 3. B CBOI1XBblcTyrrJIeHI15IX MHorI1e yqacTHI1KI1 KOH-
rpecca nOCma6U/lU noiJ eonpoc ueJIeC006pa3HocTb coXpaHeHI15I yCTa-
peBWI1X OpraHI13aUI10HHbIX crpyxryp .n:BI1)f(eHI15I.

VI. Ilepeeeôume cneôytotuue tppasu, coàepxcaiuue eupaocenus co CJlO-
60M mettre:

1. 'L'orateur a mis en relief la nécessité .d'interdire les armes chi-
miques. 2. Ces mouvements d'extrême droite dissous l'an dernier, ont mis
sur pied des structures clandestines'. 3. La Conférence des non-alignés a mis
en évidence la portée universelle des problèmes dits «globaux». 4. Avec
quelques accrocs, le traité sera mis en application, la coopération se déve-
loppera. 5. D'Importants effectifs policiers ont été mis en action tandis que
des hélicoptères survolaient la capitale. 6. Le texte fait référence à la réu-
nion au sommet tenue par les trois Grands en 1943 à Téhéran, au cours de
laquelle devait être mise au point une stratégie commune. 7. En guise de li-
béralisme, toute une panoplie de mesures répressives, autoritaires, bureau-
cratiques est mise en place pour impressionner les Français et réduire leur
consommation d'énergie.
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VII. Ilepeeeôume atpopusuu U uspeuenust K meue:
.,

C'est une triste chose de songer que la nature parle et que le genre hu-
main n'écoute pas. V Hugo

La nature est une baguette magique pétrifiée. Novalis

Ilpnpona - eLl.I1HCTBeHHa5I xanra, Ka)!(Jl.a5I cTpaHI1IJ;a KdTOpOU
nonna rnyôoxoro cOLl.ep)l(aHI15I. H. Ieme

KTO He mo611T npnpozur, TOT He mo611T 11 senoaexa, TOT He
rpaxnanaa. (/J. Ilocmoeecxuü

OXpaH5ITb npnpony - 3Ha'lI1T OXpaH5ITb POLl.I1Hy.

qeJlOBeK ounanenaer npaponoü, eIIJ;e He
co60U.

M Ilputueun
naysaauracs BJlaJJ,eTb

A. Illeeüuep

Cpaeuume cytuecmeytotuue nepeeoôu oàuoeo II moeo »ce atpopusua
(/J. E3KoHa:

Pour commander à la nature, il faut lui obéir.

On ne peut commander à la nature si ce n'est en lui obéissant.
La nature, pour être commandée, doit être obéie.

TIpl1pOLl.Y .nerse scero nOLl.'lI1HI1Tb, rroBI1Hy5ICb eu.
Ilpnpona nOKOp5IeTC5I JlI111IbTOMY, KTO cau nOLl.'lI1H5IeTC5Ieu.
TIPI1POLl.Y n06e)!(Jl.aIOT, TOJlbKO nOBI1HY5ICb ee 3aKOHaM.

VIII. Ilepeeeôume, UCnOJlb3Y51 netccuxy cnoeapn K ypotcy:

1. OLl.Ha 113 OCHOBHbIX npaxaa YXYLl.llIeHI15I COCT05IHI15IJleCOB _

KI1CJlOTHbIe Ll.0)!(Jl.11, OKa3bIBaIOIIJ;l1e spenaoe B03Ll.eUCTBl1e KaK Ha

JlI1CTBeHHble, TaK 11 Ha XBOUHbIe nepensx. 2. Ilorennenae KJlI1MaTa

3eMJll1 rp0311T onaCHOCTbIO Ta5IHI15I nOJl5IpHbIX Jlb,UOB 11 113MeHeHI15I

He TOJlbKO TerrJlOBOrO, HO 11 BO,UHoro ôanaaca 3eMJlI1. 3. 3a nOCJle,U-

HI1U rozt p5I,U npe,Unpl15ITI1U pernona rrepeurerr Ha np0I13BOLl.CTBO npo-

Ll.YKIJ;1111rro 3aMKHYTOMY IJ;I1KJlY. 4. TIp06JleMa peIJ;l1pKyJl5IIJ;11116bITO-

BbIX 11 npOMbIWJIeHHbIX OTXO,UOB'lpe3BbI'laUHO Ba)IŒa M5I yny-nue-

HI15I xaxecrsa )I<I13HI1 B roponax. 5. 030HOBbIU CJlOU 3aIIJ;l1IIJ;aeT nna-

nery OT xamreporennoro B03,UeUCTBI15IYJlbTpa<p110JleTOBOro nanyse-
HI15I.
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cnOBAPh

qualité f de la vie Ka'-IeCTBO )!(H3HI1;

niveau m de vic yposens )!(113HH

espace ln npOCT]JaHCTBO (30Ha); 1'- vert
3eJIeHa51 30Ha

recycler nOBTopHO I1CnOJIb30BaTb; se rc-
cycler nepeKBaJIHCpHUHpOBaTbC51

recyclage ln peUl1pKyJI51UI151; le - des dé-
chets peuHpKYJI51ÙH51 OTXOnOB

cycle ln UHKJI; le - fermé 3aMKHyTbIH,

6e30TxonHbIH UI1KJI

cancérigène, cancérogène xauueporeunuü

réchauffement ln norerrnenae
matériel ln oôopynonaxne, TeXHI1Ka

appareils III pl ménagers 6bITOBa51 TeXHH-

Ka

feuillus m pl JIHCTBeHHbIe nepeass

conifères ln pl XBoHHble nepeussr
atteint, touché rrocrpanasunrü, saneruü
sensibiliser qn à qch npaanexs BHHMa-

Hl1e KOrO-JI. K '-IeMy-JI.

rayonnement m ultraviolet ynsrparpnone-
TOBoe 113JIyYeHI1e <

YpOK 25

TeKCT NQ 1
CfTACTI1 fTJ1AHETY

v 1 BB HaWI1 Ll.HI1 'IeJlOBe'leCTBy ôpourerr 3KOJlOrl1'leCKI1I1 BbI30B .
caMOM nene, eCJlI1 OHO He npmrer 'lpe3BbI'laUHbIe MepbI no cnace-
HI1IOa cpensr csoero 06I1TaHI15I, TO IJ;I1BI1JlI13aUI1IO MO)I(eT O~I1,UaTb
secsua nJla'leBHbIU KOHeu ,Ua)I(e B TOM cnysae, eCJlI1 5I,UepHOI1 xara-
CTpO<phI y,UaCTC5I1136e)I(aTb. l.JeJIOBelJeCKa5I ,Ue5ITeJlbHOCTbCTMa MOIIJ;-

HOU 3KOJlOfMlJeCKOU CI1JlOU npe06pa3yIOIIJ;eU nnanery. OLl.HaKO ôna-
rorsopaoe B03,UeUCTBMe X035IUCTBeHHou6 11 npOMbIWJleHHOU ,Ue5I-
TeJlbHOCTI1 'IeJlOBeKa, eIIJ;e ssepa BHywaBweuB OnTI1MI13M, cerO,UH5I
CTaBI1TC5I non BOnpOCr. fJl5I,U5I Ha MacwTa6bI TaK aaasrsaenoro
«rrOKOpeHI15I» npnponsr, MbI C ropexsro KOHCTaTl1pyeM, lJTO rrOKJlO-
HeHl1ell TeXHl1lJeCKOU MOru;11, rrpOTI1BOrrOCTaBJleHl1e ce65I rrfl1po,Ue 06-
XO,U5ITC5IeIJ;I1BI1JlI13aIJ;1111CJlI1WKOM noporo. MbI ssrpaacaev COMHeHl1e
B a6COJlIOTHOM ônare TexHOKpaTl1lJeCKOU IJ;11I3I1Jl113aUI111.

TIPI1XOJ],I1TC5I4npasaars, 'lTO B pesynsrare ,Ue5ITeJlbHOCTI1lJe':IOBe-
Ka onycTbIHI1BaHl1eM nopaxeno! ôonee 30 rrpOIJ;eHTOB 3eMH0l1 rro-
BepXHOCTI1. Kpoxre TOroS, I1CTOIIJ;aIOTC5Ipecypcsr nnanersr, OIIJ;yIIJ;aeT-
C5I HeXBaTKa no-ra 11 necoa. TIJlaHeTa npespauiaercs B rl1raHTCKyIO

CBMKy oT6poCOB. v

Cero,UH5I xenoaeaecrao cnocoôao rrOH5ITb TOT OlJeBHAHbIl1 <paKT,
lJTO 3KOJlOrMlJeCKa5I npoôneva, He rrpI13HaIOru;a5I HaUl10HMbHbIX rpa-
HI1U· MO)I(eT 6bITb peurena TOJlbKO nyresr 06be,UI1HeHI15I yCI1JlI1U scex
rocynapcrs. Qepe3 npoônevsr 3KOJlOfMI1 BI1,UHO3HalJeHI1e 06IIJ;e'leJlo-
BelJeCKI1X ueunocreâ, 1160 B03,UyX, sona, cpena 0611TaHI15I Bo06IIJ;e -
He,UeJlI1MbI. Ilepen JlI1IJ;OMTaKOU O'leBI1,UHou peaJlbHOCTI1, KaK2 ortac-
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HOCTb 3KOJlOrMqeCKOH KaTaCTpO<pbI, Heo6xoJJ,MMO rrpMHMMaTb CPOq-
usre MepbJ. B 3TOH CB5I3M6 rrpeJJ,CTaBJl5IIOTC5IueJleC006pa3HbIMM npa-
H5ITMe 065I3aTeJlbHbIX rrpMHUMrrOB M HOpM rrOBeJJ,eHM5I rocynapcrs,
onpeneneane OCHOBHbIX aanpasneaax Me)f(JJ,yHapOJJ,HOrOCOTpyJJ,HM-
secraa B 3KOJlOmtIeCKOH 06JlaCTM, a TaIOKe asenenae Me)f(JJ,yHapoJJ,-
HOH yrOJlOBHOH OTBeTCTBeHHOCTM){{ 3aa npecrynnenas rrpOTMB oxpy-
)1<aIOw.eH cpensr.

POCCM5I nonnepxxsaer npaponooxpaaayio JJ,e5ITeJlbHOCTb Opra-
HM3aUMM7 06'beJJ,MHeHHbIX HaUMH M ee opraaos". OHa ssrcrynaer sa
paapaôorxy Me)f(JJ,yHapOJJ,Horo KOJJ,eKca 3KOJlOmtIeCKOH 3TMKM, aa
rrpMH5ITMe fJlo6aJIbHOH rrporpasnœr no- oxpane OKp~aIOw.eH cpensr,
sa C03JJ,aHMeMe)f(JJ,yHapOJJ,Horo MexaHM3Ma 3KOJlOrMtIeCKOrO KOHTpOJl5I
M CpOtIHOH 3KOJlOrMtIeCKOH rrovonra. Ocoôoe 3HatIeHMe B 3TOH CB5I-
3M6 MMeeTI npoôneva pa30p~eHM5I. Orpamrseaae BoeHHOH JJ,e5I-
TeJlbHOCTM He06xoJJ,MMO ocyiuecrnnars He TOJlbKO JJ,Jl5ICHM)I(eHM5I BO-
eHHOH yrpossr, HO 11 B CMJly He06xoJJ,MMOCTM coxpamrrs OKp~aIO-
W.yIO cpeny.

TaKMM 06pa30M, npenorapaurenae rJI06aJIbHOH 3KOJlOrMtIeCKOH
KaTaCTpO<pbI CTaHOBMTC5Iaeorsesoreaoü tIaCTbIO npouecca <POPMMPO-
BaHM5I Bce06'beMJlIOw.eH 6e30rraCHOCTM, a yCMJlM5I rro saunrre oxpy-
)l(alOw.eH cpensr BrrMCbIBaIOTC5I3 B MepbI rro yKpeIIJleHMIO JJ,OBepM5IM

COTpyJJ,HMtIeCTBa BO Bcex 06JlaCT5IX -- BoeHHO-rrOJlMTMtIeCKOH, 3KO-
HOMMtIeCKOM M ryvanarapnoü.

'CM. ypox 23, KOMM. 3; 6économique; Binspirant; rHCnOJlb3yM~e remettre en cause:
lIadoration; eMO){{HO:cmoJlm; "'responsabilité pénale; 3s'inscrivent. '

TeKCT N~2

A. DÉCHETS SUR L'EAU

Plus de la moitié des produits transportés par mer sont toxiques. Ce
sont des bateaux, naviguant sous pavillons de complaisance, avec des équi-
pages peu qualifiés et des équipements vétustes qui les convoient. Un nau-
frage comme celui qui a largué au large des côtes françaises un conteneur
bourré d'un dangereux insecticide n'a donc rien d'étonnant. Et pas
davantage la marée noire dont est victime l'Alaska après l'échouage du
pétrolier «Exxon Valdez».
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o.DoYfP03A OKEAHY

Hacenenae KOMOpCKl1X 11 CeHWeJlbCKl1X OCTpOBOB, MaBpl1K115I 11
Manaracxapa, KeHMl1, M03aM611Ka, COMaJIM 11 TaH3aHl1l1 nsrpaxaer
o3a6oqeHHOCTb 3arp5I3HeHl1eM BOJJ,M oxeancxoro noôepexœa npo-
MbIWJleHHbIMl1 orxonasor M He<pTbIO. Qepe3 3TOT per110H nepeB0311T-
C5I rpn tIeTBepTM He<pTl1, 3aKYrraeMOH 3arraLI,oM, qTO BbI3bIBaeT 3a-
rp5I3HeHl1e ero 3HaqMTeiIbHblx y-racrxos MOp5I B cnyxae aaapaü TaH-

KepoB. '

KOMMEHTAPI1I1

OElll;J1E BOIlPOChI

1. CHHTaKCHQeCKag CHHOHHMH5I Ha yposae npe,rOIOJKeHlUI. B ypo-
xe 2 (KOMM. 1) MbI BCTpetIaJIMCb co CJlyqa5IMl1 Cl1HOHMMl1M Ha yposne
tIJleHa rrpeJJ,JlO)l(eHM5I.'OJJ,HaKO Cl1HOHMMMqeCKl1e KOHCTPYKUMl1 MOry!
OXBaTbIBaTb secs CTpOH rrpeJJ,Jlo)\(eH115I, pa3JlMtIa5ICb cy6'beKTHO-
06'beKTHbIMl1 OTHOWeHM5IMl1 (CM. BBeJJ,eHMe, § 18): OJJ,HO11 TO )l(e
CJlOBO ssrcrynaer B <pyHKUl1l1 rronnescautero B OJJ,HOMrrpeJJ,JlO)l(eHl1l1
11 B <pyHKUl1l1 BTopocTerreHHoro snena - B JJ,pyroM. TaKa5I CJ{HOHl1-
MIŒ rr03BOJI5IeT HaXOJJ,MTb H~Hblti: BapMaHT ripa HeB03MO)l(HOcTl1
JJ,OCJlOBHOrOBocrrpoM3BeJJ,eH115I CTp05I MH05I3bltIHOrO npeJJ,JlO)l(eHM5I,
CTl1JlMCTl1tIeCKM sapsnposars M3JIO)l(eHMe. BOT B03MO)l(HbIe CTpYK-
rypasie BapMaHTbI rrepesona OTMetIeHHbIX B TeKCTe N! 1 rrpenrroxœ-
Hl1H B COtIeTaHMl1 C CMHOHl1MMeM Ha yposae tIJIeHa rrpeJJ,JlO)l(eHM5I:

1. Aujourd'hui, l'humanité se trouve face au défi écologique.
Aujourd'hui, le défi écologique est lancé à ~'humanité.

2. Force est de reconnaître qu'à la suite des activités humaines la dé-
sertification frappe plus de 30% de la surface de la terre.

Force est de reconnaître que plus de 30% de la surface de la terre. sont
touchés par la désertification sous l'effet de l'action anthropique.

Force est de reconnaître que les activités de l'homme ont pour résultat
la désertification de plus de 30% de la surface de la terre. .

3. .Le problème du désarmement devient dans ce contexte particulière-

ment important.
Dans ce contexte d'idées une importance particulière revient au pro-

blème du désarmement.
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2. npHJlO)KeHHe, BBOtl,HMOeCOlO30M que. Ilpanoxcenae MmlœT
BBO.u.HTbC5ICOlO30M que. Hanpauep:

Ilepen JIHIJ,OMraxoü O'-leBI1.lI.Hoi1:peaJIbHOCTH, KaK onaCHOCTb
3KOJIOrH'-leCKoi1:KaTaCTpo<pbI...

Face à cette réal ité évidente qu'est le danger d'une catastrophe
écologique ...

3KBlIBAJIEHTbI

3. «Btapaairrt,»:

a) ompaocams, nepeàaeams - exprimer, traduire, refléter, interpré-
ter, se faire (le) porte-parole de. BblpOJICOmb uumepecu, «annu» _
traduire les intérêts, les aspirations;

6) eucxasams, nposeums - exprimer, énoncer, formuler, émettre,
manifester H np.; .

B) CO'-leTaHH5I rJIarOJIa c cyll.{eCTBHTeJIbHbIM MO)!(eT 3aMeH5ITbC5I
O.u.HHMmarOJIOM (B <PYHKIJ,HHnOJIyCJI~e6Horo):

eupasums »cenanue (= rroxœnars) - manifester, exprimer le désir,
désirer

eupasums nOJICeJlOHUe - émettre des vœux, souhaiter
eupasums COJICO/leHUe (= COJICOJlemb) - exprimer, formuler le re-

gret, regretter
eupasums COMHeHue - formuler (émettre, exprimer) le doute, douter
eupasums npomecm (= npomecmoeamsï - élever des protestations,

protester

4. Force est de + HH<pHHHTHB MO)!(eTHCnOJIb30BaTbC5I, uapaay
C 6e3JIH'IHbIMH KOHcTpyKIJ,H5IMHil faut, il est nécessaire de, B xase-
CTBe 3KBHBaJIeHTa pyCCKHX KOHCTpyKIJ,HHHyJICHO} cneôyem, naào, npu-
xoôumcn + H H <pH H H T H B .

5. «Kpoae Toro» MmlœT rrepeeonarscs: de surcroît, en outre, en
plus, en plus de cela, encore. «Hapnôy C 3mUM» rrepesonarcs C nOMO-
ll.{blOaussi, également, d'autre part, à côté de.

6. «B 3TOH CB1I3H»MO)[(eT HMeTb IJ,eJIbIH p5l.u.3KBIŒaJIeHTOB: sous
ce rapport; à cet égard; dans cet ordre d'idées. B HeKOTophIX CJI)"Ia5lx
KOHTeKcTyaJIbHbIMH 3KBHBaJIeHTaMH MorYT 6bITb: dans ce contexte,
dans cette optique; sur ce plan; à cette occasion; dans ce sens.

7. «Opran. OpraHH3aU;HlI». 3TH CJIOBa cooraercrsyror <ppaHIJ,Y3-
CKHMCOrJIaCHO cxexre:
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organisationopraHI13aW15l

organe

OpraHI13M organisme

oprair

a) Op20H (= nesamnoe U3aOHue) - organe;
6) Op20H (= yupescàenue, UHCmaHlI,Ufl) - orgarusme, HO MO)[(eT

6bITb H organe;
B) organisme MO)[(eT nepenornrrsca He TOJIbKO opean, HO H opea-

uusauus, cmpyxmypa. Hanpnvep:
Les organismes européens supranationaux
Ha.u.HaIJ,HOHaJIbHble eeponeücxae cmpyxmypu;

r) organisme nepeBOtl,HTC5Iop2aHU3M} TOJIbKOxorna nner pess 0 6HO-
JIOrH'-IeCKOMnOH5lTHl1.B nOJIHTH'-IeCKOHpe-nr 06bI'-IHOynOTpe6JI51eTC51Me-
Ta<PoPH'-lecKH.Harrpaaep:

Un Etat est un organisme vivant, et comme tout corps vivant il re-
nouvelle constamment sa substance.

Focyztapcrso - )!(HBOi1:op2aHU3M, H, KaK BC5IKHHopraansu,
OHO rrOCT05lHHO06HOBJI5IeTC5I.

YIIPA)KHEHIUI

1. Ilpu nepeeoôe C pyCCK020 Jl3bIKa) ucnonssyn npeônoe de (CM. ypo« 23)
KOMM.3):

UeHhI Ha TOBapbI urnpoxoro rroTpe6JIeHH5I. ITpHrOTOBJIeHH5I K

One3LI.Y. KOHTpOJIb sa COCT05lHHeMarvocrpepsr. YBepeHHOCTb 6 ôy-
.u.yll.{eM.Kpynaeüutee rocynapcrso 6 3ana.u.HOM rronyurapna. JII060Bb
K ponnae. Orr03LI.aHHe Ha TPH saca. KOMHCCH5I no pa30p~eHHIO.
,I:(opora Ha Ilapax. Ilpaso Ha 3a6aCTOBKY. Ero rtoeanxa 6 ITapH)[(.

II. Ilepeeeàume npeànoxcenus co C/1060M asrpaxars (KOMM. 3):

1. 06e CTOpOHhI 6blp03l1./1U yàoenemeopeuue HToraMH rreperoso-
pOB. 2. IlpeLI.cTaBHTeJIH a.u.MHHHCTpaIJ,HH6blpa3UJ/U coznacue 06CYLI.HTb
Tpe60BaHH5I ôacryrournx. 3. B COBMeCTHOMKOMMIOHHKe6bIJIa eupa-
»cena eomoeuocms oôeax crpan rrpononacars yCHJIH5I, aanpannenasre
Ha yxperrnemre 6e30rraCHOCTH B peruone. 4. ITPO<pCOI03)[(eJIe3HOLI.O-
PO)[(HHKOB 6blpa311./1 npomecm B CB5I3H C He3aKOHHbIM yBOJIbHeHHeM
(licenciement m) LI.Byx rrporpcoroansrx aKTHBHCTOB. 5. B CBoeM BhI-
cTynJIeHHH rrpeLI.CTaBHTeJIh Kauansr eupasun COMHeHue B IJ,eJIeco06-
paaaocra npHH5ITIDI naaaoro peWeHH5I.
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III. IIepeeeàume, ucnonssys npueu aHmOHUMWœCIWZO nepeeoàa (ypos: 4,
KOMM.3):

1. Les projets des multinationales sont supposés «servir le pays» et
développer la production énergétique. La réalité est moins glorieuse: ces
projets n'ont pas pour vocation d'être investis à l'intérieur. 2. Il n'est pas
inutile de rappeler aujourd'hui que la part non-négligeable de
l'hydroélectricité dans l'approvisionnement de la France est largement due
aux grands projets bâtis et impulsés à la Libération. 3. Les écologistes ne
cessent d'impulser les luttes multiformes pour imposer une politique consé-
quente en matière d'énergies nouvelles s'appuyant sur les atouts non-
negligeables de la France. 4. On n'ignore pas que la réglementation des ac-
tivités liées aux ressources minérales de l'Antarctique est une question
grave, rendue même pressante par les cris d'alarme lancés par les scienti-
fiques qui ont découvert des déchirures dans la couche d'ozone stratosphé-
rique.

IV. IIepeeeàume npeônoscenun ucnonssyn force est de (KOMM. 4):

. 1. KaK coo6IlI,l1JIO yrrpaanerme (la Direction) npnponnsrx pecyp-
COB 11 aaepreraxn 51noHl1l1, B 1988 rony B crpane np01130llIJIl1
23 asapmr Ha ..a:eHCTBYlOIlI,l1X(en service) aTOMHbIX3JIeKTpocTaHUl15Ix.
Ilpuxoàumcn tcoucmamupoeams, lJTO CaMa5I cOBpeMeHHa5I TeXHOJIOrl15I
He raparrrapyer OT YTelJKl1pa.LJ:110aKTl1BHbIXBeLUeCTB.2. «Mu ebLHyJIC-

àeuu npusnams neoôxonavocn, BBe.a:eHl15I60JIee )\(eCTKl1X Mep M5I
ynysureana KalJeCTBa oxpyxaroureâ cpezrsr», - rrozrrepxuyn B CBoeM
BbIcTynJIeHl1M M3p ropona.

V. Ilepeeeàume npeàaoocenun, oôpatuasi enuuauue Ha nepeôauy COlO3a
si (YPOK 24, KOMM. 2):

1. Beaucoup d'économistes de renom ont mis en évidence que si la
hausse du prix du pétrole a contribué à accélérer les différentes manifesta-
tions de la crise à partir de 1973, de grands déséquilibres étaient manifestes
dès la fin des années soixante. 2. Force est de noter que la RFA, si elle est
aussi largement dépendante du pétrole importé, n'a une inflation que de 5%
environ, et une balance du commerce extérieur excédentaire. 3. Si la hausse
du pétrole brut décidée en 1973 a assuré aux pays producteurs un gain im-
portant de leur pouvoir d'achat, par la suite, il sera sans cesse grignoté.

VI. Ilepeeeôume npeànoxceuus (KOMM. 5, 6):
1

MCToLUeHMe no-rn, xacrsre 3aCYXM,HarneCTBM5Icapaann, KMCJIOT-
nsre ..a:0)!(JJ:11- ace 3TM <1>aKTopbI060CTpl1JIM npoztononscraennyro
rrpofinexry B pane HaMMeHee pa3BMTbIXCTpaH. Kpoue moeo, B nocnen-
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liMe ronsr trensre paâonsr 3TMX crpan rrpespaurensr B CBaJIKYTOK-
CMlJHblXOTXO.a:OBpa3BMTbIX rocynapcrs, B smoü C8513UMe)\(..a:yHapo..a:-
usre opraaasanaa, 3aHMMalOLUMeC5Ipa3pa60TKoH nponoaonscrserr-
HOH crparerna Ha 90-e ronsr, ClJl1TalOT He06xo..a:MMbIMaasars oey-
LUeCTBJIeHMe(lancer) pana xpyrtaoxracurraôxsrx (de grande envergure)
npoexros B 3Tl1X crpanax.

VII. Ilepeeeôume npeônoocenus co CJlOeOMU opran, opraHM3aUM5I
(KOMM. 8):

1. Bee xpymreüume opeauu rre-rarn orry6JIl1KOBaJIl1 mrrepntao
npesanenra Pecny6JIl1KM Ha rrepaoü nonoce. 2. B paôore Me)!(.LJ:yHa-
pomroro cexnraapa no rrp06JIeMaM, CB5I3aHHbIMC rrapHl1KOBbIM 3<1>-
<1>eKToM,rrpl1H5IJIMysacrue rrpencrasarena HeCKOJIbKl1X06LUeCTBeH-
HblX opeanusauuü. 3. OpZaHU3all,U5l 06'he..a:MHeHHbIx HaUl1H 6bIJIa co-
anana KaIÇ Me)!(JJ:yHapo..a:Ha5I crpyxrypa, ..a:e5ITeJIbHOCTb KOTOpOH
..a:OJI)\(Ha6bIJIa crroC06CTBOBaTh nonnepxanaro sceoôutero MMpa 11
ôesonacnocra .

VIII. Bunonnume ôeycmopounuü nepeeoô, npeàeapumensno 03HOKO-

uuetuucs co CJlOeOpeM K ypoxy:

- IIJIaHeTa 3eMJI5I B orraCHOCTM.qTO BbI ..a:yMaeTeno 3ToMy no-
nony KaK reorparp?

- D'un point de vue global, c'est probablement une affirmation juste.
Mais il faut descendre au niveau des sous-systèmes du système Terre. C'est
que là, tout n'est pas en danger. Et parmi ce qui l'est, tout est loin d'être
connu.

- 3TO He.a:OCTaTOlJHOe3HaHl1e KaCaeTC5I caMoH rrnaaersr MJIl1
TO'IHOH OueHKl1 ..a:e5ITeJIbHOCTM'IeJIOBeKa 11ee rrOCJIe..a:cTBMH?

- Notre savoir est limité des deux côtés. Par exemple, nous savons à
peu près les conséquences locales de la déforestation tropicale sous l'effet
de l'action anthropique. Mais l'incertitude est grande sur les conséquences
à long terme sur les sols ou sur le climat planétaire.

- ):(pyrl1Ml1 CJIOBaMM,Mhl rosopnv 06 3KOJIOrl1l1, HO He HayqM-
JIl1Cb eure onemœars naure B03..a:eHCTBMeHa COBOKYnHOCTh3KOCl1C-
TeM 3eMJIM?

- En effet, la prise de conscience devant certains phénomènes comme
la déforestation tropicale, la pollution des mers, la dégradation de la couche
d'ozone, l'élévation du taux de gaz carbonique dans l'atmosphère ou les
pluies acides ne se traduit pas encore par une mesure de leur impact réel sur
le système Terre.
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échouage m asapaa (cynna)
naufrage m xopafinexpyurenne
sous-système m rrOll.CHCTeM3
écosystème m 3KOCHCTeMa

action f anthropique 'leIlOBe'leCK311 nes-
TeIlbHOCTb; aurponoremtoe B03ll.eM:-

CTBHe

pénurie jHexBaTKa, Hell.OCTaTOK
gaz m carbonique yrIleKHClIbIM: raa
pavillon m de complaisance Yll.06HbIM: <pIIar

marée f noire He<pTlIHoe naruo, sarpaa-
HeHHe aedrrenponyxrasnr

décharge j CBaJIKa
déchets 111 toxiques TOKCH'lHble OTXOll.bI

- I13BecTHO, 'HO B nOCJIe.D,HeeBpeM5I 060CTpYfJIYfCb 3KOJIOrYf-

'JeCKYfe np06JIeMbI B p5I.D,epa3BvŒaIOlllJ1XC5I crpan. qTO MmKHO CKa-

aars no 3TOMy nOBO.D,y?

- Les rapports qui existent entre les pays industrialisés et les pays en
voie de développement sont, de ce point de vue, particulièrement nocifs. Ils
se traduisent par l'importation forcée de technologies inadaptées qui blo-
quent la recherche et l'innovation locales ainsi que par des modèles de con-
sommation générateurs de déséquilibres. Le mécanisme infernal de 1a dette
conduit à des situations dramatiques lorsque l'on tente de la rembourser en
sacrifiant l'environnement.

- TaKYfM 06pa30M, 3KOJIOrYfQeCKYfe np06JIeMbI I1MeIOT TaIOKe

COIIYfaJIbHO-nOJIYfTWleCKoe 3Haqemre?

- En effet, le débat ne peut se réduire à son aspect technique.
L'humanité doit apprendre à gérer des situations de pénurie et d'abondance
relative dans les conditions sociales les plus satisfaisantes et les plus équi-
tables possibles. En réalité nous devons nous atteler à l'élaboration d'une
éthique de la gestion de la biosphère. Il y a là matière à de grandes recher-
ches scientifiques et technologiques mais aussi à de grands débats publics
philosophiques et politiques.

IX. Ilepeeeôume, ucnonssys netccutcy CJIoeap51K ypoxy:

1. Ilocne asapna raaxepa o6pa30BaJIOCb He<pT5IHOe n5ITHO, KO-

ropoe npYf6.1Uf)IŒeTC5IK rroôepeaœio. 2. Hapyurenne 3KOJIOmqeCKOrO

paBHOBeCYf5IB peaynsrare QeJIOBeqeCKOH:.D,e5ITeJIhHOCTYfyrpoxaer co-

CT05IHYfIO 3KOCYfCTeM 3eMJIYf. 3. Hexsarxa cpe.D,CTBHe naer pa3BI1-

BaIOllJ,YfMC5ICTpaHaM B03MO)j(HOCTI1y.D,eJI5ITh.D,OJI)j(HoeBHI1MaHl1e npo-

6JIeMaM oxpansr OKp~aIOllJ,eH: cpezrsr.
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